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RZRy, Tous jes autenrs contemnnins sac -
‘ : à di , ispdin A faisden, ordent à dire gueIa jriëin A1 mala

était unséjour délicieux, et cc:3, sors
ce reprort, Nous avons L .…oup à
regretter. Rien de noîns déli;ox que

£331, le prouicnoir varré envahi ar les bon-
nes durfants, où suilonent maintenant

4 leg deux allé-: P'ormes walales, T'
- faut: sire gue ju eons. nction des gale.

“les, on inte cantank lair, avit a la
a végétation, No'r~ Palain-Ravul «2% mae

te très-Dalle cout ; ca n'est plravn jar-
an 3:

fnéf acts, ME
enres. Cette nuit-là, vétail un enchants-
rie | mont, an parsTe, an radis de rod
prents Le régent, ani n'avoit per ranconp de
ne goût & la représantstion, sortait de son

habitude ct faisait les shogs vwagnifi-
prog vement. On digais, :l est v:si, qua ce
sr ir bon M. Law fouraiesait l’urgent de la
ets fête. Maïs rts'tnportait cela ? En esl:

monde, besu:oup ©e ons ont de cel
1 COU- avis ei ne faut voir que le résult-
sung, Si Law payait les violons en .on
la La- prore honneur s''tait 7 1 homme qui

autenda’t bion la publiché, voilà tou!
U cou® MM Ar meritd de viven ea un, ‘OUtE

  

   

  

 

   

(atha- d'babiletu, cù #01 derivain s’est fait nme
arkor, rpuiumés en'achotans tous les “xam-
Toma “aies des quatirze prersères édition
e, 78, Le ©livre, si Lisn quo la < winz'tme
oies. a fini par so vondre on à peu psc: ; où
8 TK 1 dentiste, pour gagrer vingt mille

te franc,dépeuse dix mille écus fu aupor
— Ces ; où tel diracteur de ihéiive met
LH chaqne soir trois n°1 quatre es. 3 hma-
AQ Yes amis dans ga galls, roar proave d

deux cent cinquazte spert.teonrs “rais
nis- qun 1.pibousiaswe west pes mort en

France.
Ce n’est pas seu’‘ement & “titre d'r>-

Fer venteur de l’agio que ce bon M. L‘w
- -peut tre 10gardé comme le vérit-ble

8, précurzeur de la banyue contemporaine,
- Cette fate éiait pour lui ; cette fête

. avsit pour but do glorificr con système
dre à et aussi sa persoaue, Pour que la pou-
lite et gro qu'on jette ai‘io bien d us les yeux
¥ on blouis, il faut la jeter de haut, Ce hou
8, et . . 3 ‘
oks & M. Law avait senti lo besoin d'un
’expés piédestal d’où il put jeter ea poudre.
d’ar- On devait cuire une nouvelle fournée

% d'actions le lendemsin.
tired Comme l'argent ne lui coûtait rien,il

tit sa fate »ulendide. Nous na p-rle-6 ; ;
4 rons poiut des oulouë du palais, décorés

MS our catte ci:constanco avec un luxe
a + sinoui. La fête était eurout dens le
35 § jardin, malgré ln eaison avancée. Le

jardin était entièremont tendu et cou-
MB vert. Sa décoration générale représen-

| tait un campement de colons de la
& Louliane, sur les bords du Missicsipi

 

D, « 8e flauve d'or, Touwer les verras de
Paris avelent été mises à contribution

ine, pour cowpcser des mesoifs d'acbustes
exoliques :on ne voyait partout que

: € £a tropicales et fruits du paradis
en” erresire. Les lenternes qui pendaient à
y° profusion aux arbres etaux colonnes

étaient des lanteincs indiennes, on ce
lè disait ; seulement, les tentes des in-

LG digne sauvages,” jétéésça” ot 1a,som.
% Nfialent trop jolies. Mais les amis de

ol {ues M. Law allaient répétant:
autres -—Vous ne vous fizurez pas comme
dition edit og naturels deco pays sont avancés!
comf- MB  -Une fois admis le style un peu fan-

© tastique des teutes, Il est certain que
Cie, tout était d’un rococo délicieux, Il y

avait des lointains ménagés, des forêts
RO0R. sur toile, des rochers de carton à
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maient comme si l'on eût mis du savon
dans leureuu. Le bassin central était
surmonté de la statan àldégorique du
Missiesipl, oui avait va peu les traits de
ce bon M, Law. Ce dion tenait une
vrno d'ou l’eau s’échappait, Derrière le
dieu, dans le basin même, on avait
plac vue machine ayant mission de
Lgurer uno de. ces chaussées que cons-
truisent les crators dans los cours d'eau
de l’Amérique septontwonale. M. de
Buffon n'avait pas enrore fait l’histoire
de c” intérescants animaux, ingénieux
et méthodiqu-~. Nous avons placé op
détail de la chauesée des castors, par:e
qu’il ‘it tout, et vaut à lui seul la des-
cription lu plus étendue.

C'était auiour de Ia statue du dieu
Mississipi ave la Nivelle, ras-demoi-
selles Destoï -Duplant, Hernoux, mes
sieurs Legvey, Salvator et Pompignan,
devaient denser lo bollet indien, pour
laguel ¢ing confs sujeis étaient enga

Lee compagnons da plaisir du régent,
1e tsarquis d« Cor:3, Je duc de Br‘> re,
} f a le pc +, Mme de Tencin, Mme
de Royan e* la duchasco de Beni,
«tient bien un peu moqués de tout
csle. mais pas tant que le régent sui-
même. I! n’y avait g nère qu’un horame
rour surp° ser le : 4geut dr 19 ses roil-
ler:rn : c'était ce bon M. Law.

1-2 salons éirieut déjà eucomb:{-. et
Bric 30 avait ouve.u ls 1 1, par v.dre,
avec Mme de Toulouse, It yaveit foule
“sme les jardins, et le lansquenet alloit
sous toutes les teutes nlus ou moins

:v° zes, Malaré le, piguets des gr Jct
f'auçaises ( déguises en indiens d’Opé-
ra }, posés à toates les portes des mai-
sors voigines donnant aur les jardins,
Dlus d’un intrus éfait parvenu à se
«Maer. On voyalt çà et 1a des downos
Jo à lan, arenco n’était rien moins que
rAholique. C'était ru grand bruit, une

foule remvante ct joyeuse, ayant parti-
jris de s'umusez quand même. Cepen-
zont les rois de la fête n’avaient point
f-it encore leur entree. On n'assit vu
ni le régant, ni los prinogages, ni ce hon
M. Law. On attendait,
Dans un wi, van en velours nac-rat

Né da crépines d'or, où les sachems
du grand flauve, oussent bien voulu
‘amer le calumet Je paix, on avait
réuni plusievrstables, Ce wigwam était
situé nou loin du rond-point de Diane,
sous les fenêtres mêmes du cabinet du
réyont. Il contenait nombreuse compa=
gale.

Autour d’une table de marbre recou-
voite d’une natto, un lansquenet turbu-
lent so t:lait, L'or roulait À grosses
poignées ; un criait, on ririt, Non lon
de là, un groupe de vieux gentiishom-
mes causalt d'scrètement aüprès d'une
table de reversis.

A la table du lansquenet, nous eus-
sions reconnu Chaverny, le beau petit
marquis, Choisy, Navailles, Gironne,
No:é, Tatanne, AlLret et d’autres. M,
Ae Peyrolles était !à «+ gagnait. C'était
une habitude qu’il avait; ou la lui
connaissait. Ses inains étaient généra-
lement surveillées. Du resie, sous la
régence, tromper au jeu n’était pas
péché.

On n’entr ‘dait que des chiffres qui
allaient çe croissant et rebondi-sont de
lun à l’antre : « Cent louis ! cinguantel
deux cents ! » quelques jurvons de mau-
vais joueurs, et le rire involomaire des
gagnants: Toutes les fig:-es, ‘bien on-
tendu, étaient ‘découvéttes, artour de
la table. Dans les avenues, au cértraire,
beaucoup de masqties et beaucoup de
domi-as allaient éaxsant. Des loquais,
en livrée do faniaisie es pourlaplupart

ROUGE TTS‘masqués pour Hepasdéfiônéé
gnito de ‘ture maîires, se fensient de
l'uuirn côté du pet perron du régent.
—Gagnez-vous, Chaverny ? demanda

un petit domivo bleu qui vint meilre
ga têto eucapuchouzée à l'ouverture de
-la tonte.

Cliavorny jotait le fond de saBourse
sur la table.

—Cidalise, s’écria Gironne, à notre
l’agpeot terrible, des cascades qui écu-{secours, nymphe des forêts vierges!

“CLICHÉ RÉPÉTÉ À ÉCLAIRAGE DIFFÉRENT, ENRAISON OU TEXTE MAL IMPRIMÉ |

Un autredomino parut derrière le
premier,
—Pleit-il ? domanda ce second do-

mino.
—Ce n’est pas une pe:sonnslité,

Desvyis m1 m°gaonne, lui fut-il répon-
du ; il s'axit Pe foyêrs,
_ —Àla bonxe heure ! fit Mlle Desbois
Unuplen,, qui ent,

C“laliæa donra s: bons à Giroune.
Un des vienx gontilehommes ersa à 17
‘ble de roversis fit vm geste de dégoni.
—De no e temp, M. de Barban-

cho's, dit il à son vo‘a, cela se faisait
autrement,
—Tout est gâté, M! das la Hunau-

deye, dit-il à son vplgin; tout ec
peirertf,

—Rapetissd, M. de Barhanchois,
—Abid ardi, M. de !v A unaadsys.
—T 2, “Ue

—Galvaudé,
—Sali !
Et, tous deux en chœnr, avec, v:

grand soupir :
—Ouùallons-nous, baron t'où alluns-

Tous ?

à cents par semaine

d’rne 1iche:so grotesque, loi avait fait
dans le bal unjhaut sdccès derire :
C'est étonnant, dit-il, tout le mon-

de moconnaît !
-—Iln’ya pas deux Orlol ! s’écria

Navsilles,
—Ces dawestrouvent que C'est assez

d’vm ! fit Noe,
+ Talouæ !

pr oem rian.

0:0) dem-=da :
-—Mosteurs, n'avez vous point vu

Nivella 1
—Dire que ce pauvre ami, déclama

Gironne,sollicita en vain depuis huit
mois la place de ffinancior hrfoué et
dévoré auprès de notre chère Nivelle ?
—Jnloux ! dit-on encore.
—A<tu vu A’Hozier, Otol 1
=ALu ten purcheming 1
—Oriol, sais-tu le nom de laieul

“Tue tn Vas envoyer aux croisades ?
Es les rires d’éclater.
M. de Barbanchois joignait les

mains ; M. de la Hunaudaye disait:
—Ge sont des gentithommes, mon-

sieur le baron, qui raillert ces sainues

F'écria-t-on de toutes

 M le baron de Barbacchois pour
suivit, em pren-nt un des 1 .ufong
d again qui décoraient l'antique’ pour
vont de M.:le baron de la Hunau-
daye :

--Qat sont ees gene, mosieur le
baron ?
—Monsiear Is baron, je vous to

demande ?
—Tie- ‘nu, Taranne? criait en

moment Maniauberi ; cinquante !
—Tr vne?, ommelas M de Prr>n-

cho’… Cen’c t prs un brume, c’est
t ie tye !

—Tiens-tu, Albret?
Cela s’appelle, ft M. da la Hunsu-

daye, commela mère de Henri le Gran.’
Où pêchent-ils leurs noms?
—Où Bichon, l'épogneul de madame

la baironne ait-il pêché le sien ? 1épli-
qua M, de E.rb«nchois ~n ¢uvirnt 53
tabatiè e.

Cidalize, qui passait, y fourra effron-
tément se deux doig.s; M. le brron
resta bouche bèan: 3,

—-IL est l on ! dit la fille d Op£ra.
Mad- me, 1ép- "lit girvement la 9 un

Berbanchois, je n’elue 7oint mêle.
Veuillez accepter la Lo.ca,

Cidai’se ne se formaliza point, Bile
prit la boîte et toucha d'un ges-a cares.
sent le vieux menton ‘da gentilhomme
indigné, Pals elle fit une pirouette et
s'éloigae
—Où allons-nous ? répéiua M. de

Bart uchois, qui srffiquait, Que
dirait le Feu rolteil voyait de pareil-
les choses ?
Au laréquenet:
—"es 1, Chave ny, encore perdu !
—C" ùézl, j'ai ma t rade Cha-

neil’es, Je tiens tout !
—Son père étais un digne col” t, dis

le ve-on de Barbanchcis, À qr* app
vent il ?
—A M.le p:ince de Génzague.
~—Dieu nous gede des LAliens !
—Les Alleme tds valent {ls mieux,

motsieur le baton 1 Uu corte de Hora
rond en Grévepouracsacsivat !
—Un parent de Son Alte a! Ou

allons-no”« $ ,
—Je vous dis, monsieur le barron,

G d’on fir'za par s'égorger —n plein midi
deus les rues !
—Eh ! morsievr le bavror, c’est déjà

tommence. Navez-vous po'dt In les
upuvelles ? Hier v-e femme a’ —rn0a
nidy du Temple, la LA «voi, vus aglo
teu.e.
—Ce malin, un comr's du trécor

de la guerre,le sleux Sandrier, 10:!ré
"déTaSeiteaapontNot:e-Dame.
—Pour svoir-pañlé tiophaut de: éat

73

choses !
—Où  allanr-nous,

allons-nous !
~Peyrolles, dit le patit traitant qui

s'approcha do la table, je vous fais les
cinquan e louis puisque c’est vous;
zca’4 1 5levez vos manchettes.

—Plati 1! ? fit le factotum de M. de
Gonzague, jo 13 plaisante qu’aves mes
égavx, mon jetit monsieur
Chaverny regarda les lagnais derrière

la perron du régent,
—Parbleu ! murmura-*-il, ces coquins

ont l’air de -s’ennuye: là-"es, Va les
chercher, Tarvauna, pour que cet hon-—
née». de Peyrolles ait un peu avec
qui ple “ant.
Lo fastotuma n’entendit point colts

fois. Ji ne ss fâchait qu'à bonnes enr si-
puss, Îl se contente da gagnerles cin-
quante louis d’Orlol.
—Et du papier ! dissii lu vioux Bn-

banchois, toujours du papier!
—On nous paye nos pensions en

papier, baron !
—Et nos fermages, Que représentent

ces chiffons ?
L'argent s’en va,
—L'or aussi. Voulez-vous que je voua

dise, baron, noua marchons & une catas-
trophe,

—DMonsicur mon ami, repartit la
Hunaudaye en serrant furtivement la
main do Barbanchois, nous y marchons;
c’est l'avis de Mme la baronne.
Parmi les clameurs, les rires et les

quolibets croisés, la voix d'Oriol s’éleva
de nouveau.

—Coiisisgez-vous la nouvelle, de-
maida}, I~ grande nouvelle ?
——Non, voyons la gisnde nouvelle.
—Je vous la donne en mille, Mais

vous ne dov.neriez pa…
—M Law s'est fait catholique ?
—Mme Ber. holt de l’eau ?
—M, du Maine a fait dmander une

invitation au régent ?
Et cont autres impossibilités,
~-Vous n’y êtespas, dit Oriol vous

n'y êtes pas, trds-chers, vous n’y serez
jamais | Mme 14 prinéesse de Gonzague,
la veuve ineonsalable de Nevers, Arié-

Ssiguour, où

|nise vonée au deuiléternel…
A co nom. de Mme la princesse de

Gonzague, tqusles yleux gentilhommes
avaient dressé l'oreille.
—Ehbien, reprit Oriol, Arténise a

fini de boite Ja cendre du Mausolé.
Mme la princesse de Gonzague est au
bal,
On se récria ; d'était chose[inrcoya-

ble. . Ecossais, protionça tout bas M. Basban-
chois. |

c’est le onzième depuis huitjours !.
—Oriof, Otel, à la rescousse ! arid

rent en comoment les jouetrs,
Lo gros. petit traltant parut l'entrée

de la tente,
Il avait le masque à eb son costume, —Chut | fit M. de la Hunaudays ; ‘part,

chosa.dé plus.extreordinalre oncore.
—Quei done-$ demanda-t-on de toute

Oriol se rengorgea. Il tenoit le dé.
madlai vu, repritii, et pourtant je

n'avais poiut la berlue, et j'étais bien
éveillé, j'ai vu M. le prince de Gonza-
gue refusé & la porte du régent.
On fit silence. Cela intéressait tout

ç
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—Jo lai vie, sffirma le petit traitant, P
‘de mes yeux vue, assise auprès de la
-princesse palatine. Mails j'ai vo quelque

la monde. Tout ce qui entourait cotle
table de lansquenet attendait sa fortune =
de Gonzague,
—Qu’y at-il done d’étonnent À cela ?

demanda Peyrolles, Les affaires de
l’Etat…
—Cependant si un - mbassadeur,...
—Son Alt:sso Royale n’était pas

avec un ambassadeur.
— Si quolque capric nouveau.
—Son Altesso Rayale n’était pas

avec une dame,
C'était Oriol qui faisait ces réponses

nettes et catégoriques. La curiosité gé- ;(
nérale gor adic: it. 1
—Mais avec qui donc était Son

Alieses Royale 1
—0a se le domandait, rénartit le E

petit traitant ; M. de Gonrzue lui- k
Lime s’on informait «vau beaucoup de E
mauvaise humeur.
—Et quo lui répondaieüt les vale:s Ÿ

interrogea Navsilles. E:
—Mystère, mersiaurs, mystère ! M.

le régent est tri.10 depuis cortaine mis— 5
sive qu’il à reçu d'Esp>que. M. le ré-
gent a donné ordre aajouvd’hui d’intro-
duire par la patito poste de la cour des
Fontaines an v-teonnage qu'aucun da
ses valets ordinaires n'avait vu, sauf
Blondeau, qui a cru cnirevoir dans le
second cahinet un vetit homme tout
noir de la tête aux pieds, ua bo. a
—Un bossa ! rép: ta t-on à !a re ade ;

il en pleut des bo:sus !
-—Son Alicese M yale gestfermée

avec lui, Et Lafure et Brisene, ut ja di —
chasse do Phala.i. elld même ont Lrouvé
porte closs.

Tl y eut un cilence. Par l'onvertare
de la tente, on pouvait apercevoir les
fenêtres éclairées du cabinet «de Son
Altese. Orjol regarde de ce côté par
hasard.
—Tenez ! tenez ! s’écria L-il en éten-

dant la main ; il sont encore ensemble.
Tous les youx se tournèrent à la fois

vers les feuôtres du pavillon, Sur les
rideaux blancs, la silhoatte de Philippe
d'Orléans we déiachait ; il marchait,
Une autre ombre indécise, placée du
côté de la lumivre semblait l'accompa-
gner. Ca fut l'affaire d’un instant : les
deux ombres avaicut ‘sprssé la fenêtre.
Quand elles roviurout, elles avalent
changé de place vu Lournan , La sil-
houetts du végons clait vague, tendis
que celle de son mysté:ieux compaguon
se dessinait avec netteté sur le ri-
deau ; quelque chose de difforme ; une
grosse bosse sur un potit corps, et de
long bras qui gesticulalent avec viva-
cité.
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À suivre.)

AVIS.
Aux cultivateurs et aux mar-

chands de la campagne.

TANNAGEàla FAÇON
J'ai l’honneur de solliciter votre patro-

nago en faveur de mon Étublissomient de
TANNERIE qui, LEPUIS QUARANTE-
OINQ ANS,donna la plus grando-satisfac:
tion à tous ceux qui më donnent des peaux à.
tanter.
Jo ne fais que du OUIR DE PREMIERE

QUALITÉ sous ie rapport du tannage et du
corroyage. Mes prix sout des plus réduits,
Les pratiques éloiguées voudront bien

m'expédier les penux À tauner À hord des
oëletter stea:xors où dec chemins de fer \
e vais les chorchzr moi-môme eu quai et

les prends scas mes soîns dès:qu’elleg sont
arrivées. Je me charge aussi de porter le
our.à bord «es goëlet*as, etc, dès qu’il est

 

 

 
Veuillez me-notifier-gnand--vone-mettrez—————— A ;

ves peaux à bord, - an
Correspondance sollicitée, ,
A VENDRE—CUIR BOUGE cour .

tamment en mains,

JOSEPH DUGAL
(TANNEUR,

"330-392, Rue St-Valier,
ST-ROCH, QUEBEO; 
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Comment voyageaient
nos péres

Les Tablettes royales, -publiées en
1772, fourniesent do curieux rons-i-
gnements sur la façon C rat voyageaient
nos pores :

Tl fallait trois jours et demi pour
aller de Par:3 à Auxerre ; en- sus de la
diligence, il y avait une guimbarde qui
partait deux fois par semaine de la
rue Saint-Paul. Le premier jour elle
s'arrêtait, pour coucher, à Corbeil,
Pour Lyon, la diligenco , ariait trois

fois par semaine et restait cing jours
en route ; prix des places : 132 livres,
Il y avait aussi un ca ‘Osse, UN cabrio
let et une guimbarde. Celis dernière
Re prenait que 33 livre: par place;
mais elle restait onze jours en route.

Pour Bordeaux c'était mieux, La
diligence mcitait eix jours ot prenait
124 livres 8 sols par place. L« cabrlo-
lat et lo carrosse coûtaiont moitié moins,
mais il fallait rester douzs jours en
route. Pour le fourgon, on ne Tayalt
que 26 livres et 15 solu ; mais quel
fourgon ! il met ait quits: jours pour
aller à Bordeaux.

Sur la ligne d. G.uvve, il n'y avait
qu’un caro3s>, lequel res.aif huit joove
en route. Ii allait bon ‘vain, celui-là !
il faisait payér 120 livrez, male i} nour-
riszait les voyageurs. Sa. nourriture
92 livres.

Veut-on savoir maintenant dans
quelles hôtelleries ces diverses voitures
publiques avaient leurs bureaux :
La berline d'Etampes logeais à la

Tour d’A gent, prèa la pero Saint
Bernard ; \a guimbarde de Gisors, au
Compas d'Or, rus Mostoigueil ; ladili
gence de Grand-Vliliern, au Mouton,
rue Saint-Denis ; celle de la Ferté, au
Cheval Blanc, rne Szint-Victor ; le
carrosse de Bruxelles, ou Grand Cerf,
rue Saint-Denis ; la diligence de Bor
deaux, au Lion d’Or, rue Coutresearpe
celle de Rouen, à la Pom:no de Pin,
rue des P-escherr:, cte.

PE

Riponden 8 ori

Y eiil vus personn > fae {wre qu ait
jamais vu des Cas ds fièvre, hile. nôvralgie,
où des maux d'estomac, du fois er desreins,
que les Amers de Houblop ue piissent
guérir ?

 

De chôtif et malingre, mon bëbe est de
venu uu ensint robuete ot sicric, et j'ai moi-
même été guérir en féiront, asage dez Amors
de Houbice perdaui quelque temps.

TINE IronMega.

Inutile de #c !cirmenter -,ù eajoi a'lndl
positions du foic, désreins où des voice uri-
naîrez, spécislersent lu roaiadie de Bright
oule diabkte, attendu gue ix Avery de
Houblon sont infaillibles lorsque la guéri
son est possible,

 

J’ai"eu ‘is fortes attaques de gravelle »
da mel de reins, 1 m'a Été bnpossibls d
trouver un remêle ni an reédecin pour m
guérir, jusqu’ ce que j'aie fzit usage de
Amers de Houbler 1! mnt gaéri en pe

de ‘emps T. R, ATTY
 

L'inection et l’indisposition des reins
occarionnent lu gravelle, la maladie de
Bright, le rhumatisme et vas infinité d’au-
tres maladies sSrieuses et fatales, qui peu.
vent être pré venues par leg Arers de Hon-
blen pris à temys,

al

Ludingtes, Mich, 2 fév. 1879,—J'si
vendu des Amers de tioublon pendant gua.
tre ans, et il n’y a pas de meilleur mede-
cine pour les accèg de bile, les douleurs aux
reins, et toutes les maladies inhérentes à
notre climat. H. T. ALBXANDKB-

Monroe, M:ch., 25 sept 1875.--Mossieurs,
Jui prie des Amere de Ecublon pour Pin
flammation des reine et de la vessie, et
ils ont plus fait pour mci que n’avaient pus
faire les médecine—ils w’ont guéri. Leur
effet sur moi a étévraiment rogigoe.

W. L, CARTER.
Messieure,-- Vos Amers de Houblon on3

êté d’un grand secours pour moi, J'étais
atteint de la fièvre typhoide depuis plus da
dewx mois, et je ne fre poulegé que loraqre
Je fis Persan: des Anus co Tic .
recommande cordialeme::t à tous ceux qui
souffrent de débilité ou dont la santé est
faible. T.C Broorzez, 638, Fulton St.
Ohicago, Ill.

   

 

A vendre ou a louer
 

À Beauport, À 4 milles du pout
“«  Dorchestes, Uné magnifique rési

. défite ménblAe, of-devantIayen
der:ce d’ét6 de feu M. J. B Renaud,

contenant 11 apparlement”, avec tontes lor
améliorations modernes. Le tout en ordre
parfait. Possession immédiate. Conditions
faciles

   

"Badresserà
CHE BUS MARTEL,

Burean de MM. J. B. Bepaud & Uls,
772 à 83 Rue St-Paul,

26 juin 1884—]m 785
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Une Merveilleuse Histoire
‘ RACONTÉE EN DEUX L"TTRES, >

DU FILS: “7° 2s'Oetobte,10200
 Messiturs: Mon père demeure à Glover,

Vt. M a beaucoup souffert des Scrofules, et
1a lettre ci-jointe vous dira lez morveilleux ef-

fets produits par la SALSEPAREILLE D’AYER,
Ju ervis que son sang doit avoiz ét4 Infor*4
depuis dix ans au moins ; sans autre signe

extérieur qu’une légère plaie scrofuleuse au
poignet. Il y a cinq ans de nombreuses ul-
cères ncmamenucèrent À 56e montrer, et peu à
peu so thispiitrent à tel point que son corps
entier en fut couvert. Je vous &ssare, mes-
sieurs, que ga position était bien critique
quand fl commença 6 se servir le votre méde.
cine. Maintenant 11 y & très peu d'hommes
de son Age qui jouisent d’uUnc meilleure
santé. Jo porea, fexfiement nommer oln-
qQuante personnes prêtes à certifior de le vérité
des faits que fj'avance.
À vous sincèrement, W. M. PHILLIPS.”

DU PERE: covespoumot anplis
voir, de venir auprès de vous attester et recons
naître les bienfaits oùe jai obtenus par
l'usage de la

Salsepareille d'Ayer.
Il y à six mois mon corps étais complètement
gouvert d’une terrible humeur =1 #. pliies

scrofuleuses. Cette humeur me causait des
démangeaisons constantes et intolérables, es
à chaque mouvement de mon corps le peau se
fendait eu différents eudroîts, et le sang con.
lait. Mes souffrances étatentterribles, la vie
était pour ‘moi tn fardeau. Je commençai
usage de la SALSEPAREILLE au mois d’Avrii
dernier, et je l’ai continué depuis lorg.. Un
changement immédiat commença À B’opérer;
peu à peu les plaies 6e sont civatrisées, eù
Ina ganté est devenue parfalie en tous lee

une bonne journée de travail, quoiqne jale
soixante trefze ans. Plusiours me demandent
comment je suis parvent à obtenir une guéri-
son si complète, alors qu’ils me croyaient
incurable; et je leur dis co que jé vous ra-
conte sujourd'iiui. Glover, Vt., 21 Oct., 168%

— vous sincèrement,
J HinAy Pune

Le SALSEPAREILLE BAYES guérit les
fcrofules et toutes les Afections Eeroffu-

leuses, Elle nottole le sang de totte impo.

reté, et restaure la vitalité et In foros 4 tout

le systéme. -
FREPARES PAY

Dr J ©. Ayer &Co., Lowell, Maso.
Vendue par tous lez Droguisten; prix 81, être

pour SE.

 

Le Renovateur des Chevez:

DE HALL,

VEGETAL SICILIEN.

(Hall’s Halr Renewer.)

A été la première préparation parfaitement

adaptée à la guérison des mal&ics du eur
chevelu, et la première aussi a‘ rendre, aux

cheveuxgris et ftlétris, leur coultur primitive,

leur croissance et le lustre brillan, du jeune

âge. I)e nombreuses imitations ont suivi,

mais aucune ne posstde les éléments réquis

pourla conservation de la cheveluro et du cuir

chevelu. Le RENOVATLUR DES CHEVEUX

DE HALL à constamment grandi dans l’estime

publique, et sa renomunée s'est propagée dans

toutes les parties du globe, tant il répond #

un besoin général,

Lo succes sans précédent qu'il à obtenu

n’est dû qu’ à une cause : ‘“11 tient - qu’il

promet.” Q@ 3

Les propriétaires du RÉNOVATEUxvu (tg

souvent surpris de recevoir de commandes

des pays les plus éloignés, alcrs qu’ils n’a

vaient rien fait pour introduire leur prépara-

tion dans ces contrées.

Le RÉNOVATEUR DES CHEVEUX DE HALL,

même employé pendant un temps très court

produit an effet favorable à l'apparcees per-

sonnolle.

It nettoie le cuir chevelu de toute itnpu-

reté, guérit toutes les humeurs, la fièvre, em-
pêche les chevoux de devenir sccs, par con-

Juent la Calritio n'est plus à craindre, I!

stimule l’astion aes glandes affablies, et les

met à même de produire une nouvelle crois

sanco. 4

Les effets de cette préparation ne sont pay

passagers, comme ceux des préparations alco.

oliqués, ils restent longtemps, ve qui Ia rend

supérieure et économique.

(Buckingham’s Whlieker Dye.)

ka Teinture de Buckingham
pour les Favoris

Change à volonté la barbe et les favoris en

vn'châtain foncé naturel ou en noir. La

couleur est permanente et ne disparaît pas

en se lavant. La préparation étant simple

on l’apylique facilement.

PREPARES PAR

R. P. Hall & Co., Nashua, N. H.
Chez tous les marchands de Médecines.

 

points, de sorte que je suis capable dn faire T

 
AVE id

Li, Geo. S. Thompson, de Chicoutimi,
sera, lundi et mardi prochain, à l'hôtel
Demere, Basse-Ville, pour engager des
hommes de chantiers, pour les bois de
Peterboro.

28 juin 1884-—8f n 0 742
.
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FEU DANS LES BOIS

DESASTRE CONSIDERABLE

Pertes de plus de $30,000 pour le S-mimaire
à Quebec.
—

SNS

Day-uis sept à huit jours, le feu exer-
co ses ravages naps les tairea à bois de
la seigneurie du Séminaire de Québec,
dans ia direction de !a Brie St Paul.

LU'ircendie, où plutôt la couflagration,
parce que cen et une véritable, pare ft
avoir en son point de départ prés du lac
3 Joseph,
Oz calcule que le fou à déjà promr.né

85 ravages e.r Une é‘ondus da plus de
s pt lieues.

Le formivr de ce que l’on appelle lu
Petite fermz, à Bt Junchim, M. Vallés
a déjà jugé à proros de faire ‘ éménazr
de la petite Crapelle da Cap Tourmente
tout ce: qu’elle parsïs avoir cn fait
d’ornemients religieux, elc.

M. Vallée a cru prudent de plus de
foire enlover des immenses sucreries de
la seigneurie, à Ss Joachim, tous les
appareis qui pouvaient tre dans les:
cabanes à sucre.

Naturellomert,il n’y a que la pluie—
et uno pluie à veres qui puisse mettre
fin au fléau, ou arrêter l'élément des-
tructeur dans sa course dévastatrice.

S'il. arrive que le feu gagne les
éradlières,les dommages serout incaleu-
lables,
À part cela, un certain nombre de

colors, du côté de la Dale St. Paul, ont
déjà éprouvé des pert«s ruineuses.
On atbibue la caure de cette confi -

gration à des Québeequois imprudents
en même temps qu'’audacieux, qui
teraient allés dernièrement, sans la
moindre permis.jor, pâcher dans Je lac
St, Joseph, propriété da Séminaire de
Québre, ci qui auraiens fait un feu aux
abords du lac, eans avoir eu au moins
le bon ses, le suns comman de l’étouf
fer complètement à leur départ.
On connaît déjà un certain nombre

dey coupables, et on se proposs de
sévit contre eox,
On a su que ces Québecquois qui

jouissent À Guébec d'une certaine répu-
tation ed ou tout d’une certaine aisance,
se tont vus permis de psy:r des
ouviier- ju'qu'à 550 par tête, pour sc
faire faire mn chemin convenable ju:-—!
qu’au Lac,

Il ez rat +7 au moins qui a cerfaino-
ment contribué aux travaux pour un
montant da $50.

Ey voici maintenant co que leu
imprudence leur dmpudence ont pov
résultat.

La Séminaire de Québec ss voit
expost a une perto peut-être incaleu-
lab'e wt J. « moins £50,000,

Leas aatorkJs Gu Séminaire ds Québec
possèdant depuis St Joachim jusqu’à
la Bais St. Panl, une seigneurie d'une
ten !vn de plus de vingt lieues, boisée
pour la plus grando partie, On compte
taus 0. ile seigneurie étendue plusieurs
laca où la truite est à folson et qui ne
erat gir Avement pas fréquentés.

Lo Hém'uaire n'a jamais eu objec
ion à ca que nos sporimen, DOB

j échrars se rondissent Je ce côté-là
; onr chasser «t pêcher, et il n'a jamais
cruvoir y mettre un gardo-fore: {ler
on un garle-pêche.

Le re voit maintenant dans l’obliga-
dou draricer tous ses droits de pro:
v3.t, peor esuvegarder la sienne
Dict & longtemps oa le ve.ra ave:
ruison cévir d'abord contre ceux dont
l'imprudence pour no pas direples, ul
ceased ples Ja 840,000 do pertes, ef
fercuer à nos eportmen,toutes los issues,
cui leur ont vrrmis de pénétrer dens
jowra Lois cb d'arriver À leurs lacs et
rivigvo.,

Poiletin Maritime,

PASSAGERS

Li te deg passagers partis aujourd'hui

par le leamer Sarmatian pour Liver-
pool.

Réy Wia Anker, M RH B P Ander-
son, àJas Baston, bime T P Barron, M

J A Bevington, M Hugh Bertram, M
Binghany, M 5 Bird, M W J Bird, Mlle
H KÆ Buoih, M G Boutelleau, M _Frazk

Brown, Mme Buck, M Byrne, MR 5

Carter, Dr Cartwright, M Geo Clements
M et Mmes J Cockehutt, M et Mlle H
Cockshutt, Mme Dernistoun, M _R J
McDonnell, M et Mme Dubois, M et
Mme Geo Fosier, Dr et Mme W F Free-
man, M J Griffin, M J Grout, M Thos
Hedley, M John Beary, M J A Heapy,

in
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! Vincent, M G J Walther, Mile Welmac,
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L'INDUSTRIF,
 

 

Janier, M J Giilis Jones, Mme Ketchum,
Mile Keefor, Mes Mme J Kerr, Mlle
Lwrenca, Ml'e LeG» luis, Hon vi Mure
R MacKiy, M 2 II Muckie, ¥l'e B
Major, Riv Jul:s Maihiey, Wev Canon
Mills. M Calin Morgan, Rév Md McGuire,
Riv F MaGuire, Rév +L Mullizan, waior

winral Sir J C McNeil, (Cal Nugent, M
G H Rabertron, M Robinaon, M. Arthor
Roetersr, M M Seanlau, M Carl Schalir,
M J F Szal}, M et lle G M Smith, M |
J - Smitheon, M J Stain, M J Sirke”,
M Durcan Sts'ker, M John Stesic, M F

L Tathan, M James Vincent, M Th.s

 

M D M Waters, M. et Mlle HI Wat:on,
Met Mma Weile et trois enfaute, 4

West, copitaine WGYule,
Cette liste est incomplète, De tou

veaux passagers devant s’eutburquer ce
matin sur le méme steamer,

 

NOTES MARITIMES.

La barque Commerçant, capitaine Da-
goyne, est arrivée de Montréal à 8 heu-
res p tm, jeudi aoir, à la rewmorque du
vapeur Cunada.    M John Hogg, M Robt Innes, Mme

TIETT IT IVI TTA Tp ETN TTEECSTaSNeSRSORTEEN
 

vie dana ugtrs veri jradi matin 4 la
remo.que du Beav:r.

Durt do Bersion 5,

& Boaudet.
La barque Pudsey Dawson, capilaine

Torre, 9 engagé son puots pour la mer
La pilote Samuel Rioux, avriv> à

Quétes ami=t bier coir, racporte quatre
natirts au Bee mmiant io flsuve.

Loot amor Qualia etat avrivé dels
mer à 4 houves her mostio, n chanzs de
pilové cù coutiauy pour Mo.tréal

Te steamer Ashelene, capitaine SW
J Thompson, estarrivé de Pictou à 3.45
heures, hiar après noi 5, 8 changë

pilote etest purti pour Montréal,
Te sfcamer dela ByoéDominion, 16] ="

Brooklyn, capitaine Dale, esk arrivé de

|

78
Montreal 8 10.30 heures; bier matin, et
eat ancré au quai du Grand Tronc.
partira ce matin pour Liverpool.
Le vaquebot-poste de la ligne Allan,

le Sarmatian capitaine Graham,
atripè de Mopiréal à 9.30 hsures 8. m,,
hier. ;

| IV park aujourd’hui pour Liverpool,
La butque Betsy and Arnold, partie . On tronvera la liste de ses j'assagers an ©

| de Liverpool le 15 juin dernier, est arri- : titre “ Passagers ” \

3—Atrivfe Ja han
que Alexandre, en itaine Olase, verart

de Mertifl ez sonmguée 3 MM, Girouard

= eenana

AFRRIVAGES,

4 juillet.
Sir [mapsee, Here, (3lagpow, Allan Rae

#1 0e, anrgnl ou générale,
“ir Beook'yu, Prier, Montréal. W H Mac-
phercon, ch1gricon générale.

Barque Beizy and Arnold, Thoreser, Li-
verpool, Hagens et Hupsen, lest.

 

EN CHARGEMENT
4 juillet.

Etr Delui, Wight, pour Liverpool, par
Dobhell at vie, chez Bowen, a Sillery,

Navire Juhaune, Rufen, pour Londres,
J Burestall et cis, au quai Dincing,

ACQUITTES

4 juillet;
Str tncerne, Kerry peur Montiéal, avee
balance ds cargaison.

—Sarmatian, Gresham, pour Liverpool,
Allan R-0 et cie, care générale.

—Breoklyn, Dale, [pour Liverpool, W H
Mscphereor, cargnison générale,

—De'hi, Wighi, pour Liverpool, par R
R Dobell et ci, bois.

Parque Heo, Wall, pour Londres, par
Kryent, Powis «t Beyant, bois.

—{ibioa Crate, Loads, pour Plymouth,
par Dabell ui cle, bois.

Gus le.xe Ghnopus, Chicoine, pour Gaspé,
-{; per J B Renaui et cie- ;
—Frauk ta Croix, pour Gaspé, par

Verret, Stewart et cie, °

N
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Salle Jacques-Cartier.
 

Dens l'affaire de
Ls CASTULE BOUCHAND,

Marchand, L’Anee St-Jean,
Failli,

Des scumissions seront rèçues par le
nous-igué, au bureau de Jos. Hamel &
Frères, jusqu'à vendredi 1+ 11 juillet
1884, à deux heures de l'après-midi,
pourla vente da l'actif du dit failli,
consistant en marchnudises zèches, fer-
ronnerier, épiceries, fsrblanteries, etc
Evalué d'sprés inventaire d.... $ 485.94
Bois et Bardeaux....….….….….…...0..... 380.05
Roulant..…..…......00..….eresesses 145.00
1 lopin de terre et bâtisses..…. 150.00
Crédit.vue + ssonosensca00000000e 591.48

$1752.47
Le soussigné ue s'engage pas à acoep-

ter aucune des soumirsions,

J. E. BÉDARD,

 

Syndie.
2 juillet 1884—4f 748

Dansl’affaire de

T. DROLET,
Failli..

Les personnes ayant des réclamations
cortre le dit failli sont requises de les
produire, dûment cartifiées, entre les
mains du soussigné, d'ici à quinze jours.

O. ROCHETTE,
, Syndic,

_ 316 Rue St-Valier, St-Roch,
3 juillet 1884 —3f 753

BARBIERDEMANDÉ.
On demande immédiatem sut un bon bar-

bier. }on salaire.
S'adresser à SMITH & FRERE,

No 42, rue Notre-Dame,
Basez Ville.

3 juillet 1884—3f 752

A VENDRE

Un Bouc avec ham:ais et selle, voitures
d'été et d’hiver.

 

S’adreeser
115 Rue Grant, St-Roch.

27 juin 12840 739
  

’

Grande Soiree Léfteraire et Misicale
JEU DI,

TE 10 JUILLET PPCCHAIN,

 
Gosselin, curé de *t-Koch, et au pro-

* fit de l'Ecole des Frères de
Saint-Roch,

FIX PADMISSION :

Partorrs = = - =
Galeries = = = =,

Lo gluis,.où le piun de In . alle ost dégoré,
et chez MM. Drain & Frères, litraires.

Dien savve la Reine,
: juillet 1 84 754

Sous le patroauge distingué du Révd M.

5 £Cts.

15 Cts,

Leecaries rout ¢3 vente chez M. J.-A.

DEMANDUYES.
On deronnds imn édiatanent dea bonnes

servante ~¢ des filles pou“ les salles à
l'Hôtel Lizotie, Jele d’Or'éans,

w'adrersez à T. LIZO, TE, propriétaire,
ou au Capt. Bo duc, Éteamr Orléans.

30 juis 1284-18 744
 

Barbier Demandé,
On demand: UN BA BIER de première

Class, et qui earhe parler l'anglais.
Emploi conetaut.

Sairesser à XK MILER,
Rugsell Housa Block, O:tawa,

1 juiilet 1884—3f 147

ON DEMANDE
Immédiviement de bonnes conturidses pour
oilettes de fem es, et den filles habituées
à manier le moulin à condre On promet
de bors gages pour ds bonnes mains.

 

 

 B’aureseer à
Muss FISHER & SEEPHERD,

 

XETTARIE D'6TRNNRTThNIE Dilf
N our cflrons cn ce moment des

marchés décidément avantageux

i dans lue vitcmenis de dessous
| jégers, po:r Fété, pour hommus,

i femmes et enfants.
Caleçons de bains pour hommes

et enfants,

 

Habillinents 4a salon (J: rsey)
pour garçons

Habillements en Cachemire
(Tezsoy), pour garçons.

Habilicmeiits de matelots (Jer
sey) pour garçons,

Dags vue grands varhig, of 1e
toute grandeur.

Gants pour Hommes, Femmes
ct enfants de tous les genres
AUSSI : Satinés fleuris, In.

dicnue, Mousselines blanches et
fleuries «t une grande variété
d'étoffes à Robes d'été,

Serge bleu marin et Tweed
d'Halifax, jour Habillements de
messieur 5 des prix réduits

BEHAN BROS.
  
de >

19, rue ln Fabrique, Québec
18 juin 1384. 710

AVIS.
La eourrignée dun'i9 Avis que personne

n'est autorisée À Siguer jour olis aucune
documens: ni b ets quel angues, et qu’elle
no sera responrable d'aucnue dette coriractée
en sch wom sans va vidi Eignë pa. elle
mênis.

Dant JEAN LACONSE.
720

 

21 vin lsë4.

 

DIMNDE.

Ur i*nve homme, avery,

derive une situation

pspne.

S'adrc:ses0 LE TAGEAU,

3, juir: 1674-3 ' 145

 

AUX FAUCHEUR'

bottes de foin.

Sainte-Foye ou Saint-Louis.
  

; ; d'excrHer ie
diplôreset plasiturs tniios dexpirier ‘ce

comire inttitäk sur
dans une école voit à la ville cu à la € am-

9, rue Comm rciale 1 .dvis,

—_—

On demande deuz faucheurs et trois
aides, pour faucher el engran ger 1800

S'adresser au gardien de /a barrière

 

 

Huil: Nuire, ropériéur an Coal a 3 juillet 1884—2F 755

r Tir, pour priufiirez Tae câtimonts,

Il; couveiturer, hangars, garanti x .

= concerver le bois. Huile Paiente ~ ON DEMANDE

pour ouvrages extôriéurs et à moi
tië prix, Ues huiles eont en grand

est post

= uenge et bien recon mandées.

ri
red

 Au rouveau mogaun, No 67,
Rue Dalhousié, Québec.     garantie supérieure à l'huile de Lin’|] wef

dans un magasin d’épiceries.
| B'adzesser à

J. A. MOISAN, A. E. VALLERAND. |juillet 1884- 3f

UN JEUNE HOMME pour prendre oi
[| d'un cheval et ge rendre généralement atile

311, rue St-Jean
756

 



 

 

ANNONOES NOOVELLES.
 

Certificat.

Pousse mauctache.—ML. Murray MoNeil

Demandèe.

La Caisse d’Economie de Notre-Dame

de Québec.—F. A. R Vézina.

Lots à vendre.—Chs Eus, Martel,

Hotel Si-Louie, Montmagny.—M. Charles

Guimond.

Librairie A. T. Garant.

Bonnetterie d'¢i3-—Behan Brothers,

Barbier demandé.—BSraith & frère.

Salie Tacquee-Certier.

Aux fancheurs.

Sit-atinn demandéo.

Bariner dundé—E, Miles.

Pülerinage annuel,

Graule Comiragnie c'hab'is Union,

mspr}

wawnisaairg des wmatidres,
 

1rKR PAGE

— Feuilleton Htt-raire-Les trois Philippe
Sub PALI

—Gravures.

SUR TALK,

—Le fou lane les bois.

: Our PAG,

—~Faite diverd,
THR Pas”,

—Télégraphio Générale,
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E me vetcire consorvæ-

tries

L°. nomination de M. Wm Me-

Duva!1 somme sénateur nécossitait une

nouv="le élrction rour la Chambre des

communes au Cap Breton.
C:u2 ‘lun uen lieu jaudi dernier,

el 'a candidat au parti Conservateur,

M. H F. McDouvgil Va emporté sur

cou à'verenirs MN, LL MeKa>y, par

une majortié de plus de 150 voix,

Cotte éleclion ne chungs pas la

position des pailis : c'esb un conserva-

teur aniremnians un conservaterr.
PEdie

Tm wr oanee

 

Leurs Ceignouries le- juges de Ja

Cour C'uprôre chément,

Te joer eu chF et au Nouveau-

Prurswick, !s jngs Fournier est à

Bartlior, ot le juge Tischereau en

VOY. pont ov L&D Lument dea

sontf

Try - ec Yo irge

 

Shine etive zh

TY Fraa

X’honorable M. Skead
dangereusement

malade

Jeudi après midi, "honorable M,
Skead, sénateur, à eu uno attaque de
paralysie pendant qu’il conversait avec
M. Ciemow, dans eon bureau. Le Dr
Wright, mandé en toute hâte, déclara
que le cas était très grave, ot ques M.
Skead ruccomberait probablement À ln
maladie qui vient do le frapper.

Les citoyens d'Ottawa ort été péni-
blement :ffectés en appreusn* cette
nouvelle.

EE

Le Star annonce que l'hon, M. Vyuch
sera bientôt nommé régistrateur pour

Waterloo en remplacarient de M. Te-
febvre.
Ell paraîtrait que l'hou. M. Taiiion

fevoriserait l'entrée de l’hoa, }S, Besu-

bien dansle catiset, tradis que hon,

M. Rose voudrait M. Poupors cowme
nouveau ministre,

rer

Acquitéés

Le procès des 5 accusés re meurtre, à
l'occasion des troubles qui ont eu lieu

au Hâvre de Grâce (Si-Jean-Terreneu-
ve), lors de la procession des Orapgietes,
le 23 décembre dernier, n’est terminé

hier par Vacquittement de; tbus les
prisonniers. Te

 

UNE SUGSESTION

(Du Canadien)

Nous ve désirons pas jeter l’alar-
me dans nôtre population, Il est
toujours inuiile de se monter la
tête dans le temps de crise ou
d’épidémie. Mais il faut se préparer
à toute éventualité, La prudence
est la mère de la sécurité publique,
Phygièns en est la garantie.

Nous espérons bien que le cho-

léra ne viandra p”3 aprotter iri la
désolation et la mort. Cependant

le plus élémentaire Pon sens veut
que nous prenious DO3 mesures
comine si L. fléau d'ait à nos portes,

Sans faire injuro au conseil de

ville nous pouvens bien lui dise

que le Burcu: ds senté qui est sous
sa dirs lion et con contrôle, n’a pas
un caraclèrs d'uctuvité propre à

nous donuer ls salibrité qu’il im-

porte d’obtenir o+ d'assurer,

Nous croyons récondre à vr be-
soin public cn ay elort Pattention

sur Pimportance d'ergardeer un bio
reau de santé daus Je vrai rens du
mot. Ce bureau veilicrait à Pine

pection das vianne…, lails, ele, et

vairait, comme da reisen, À ca ora 
te projpvie. liva bean-

May po se encor. Csma lafcour À faire sous ce rapnort foi,
capital. comm, du icte. dons toutes Jog

: en 7 Pants villas.
su. Ca Leon Ieee ue ec ak m lpreje,

dune rua tnei épuatiés cour 7.

Xi Wie. ccpuié d'Ou-ic-Oue:t {partir PETC dr 2 are QU'A

ce Cosamunes, vient d’être apy-l4 à
une Hon Tveative nor In gouvernes

meui d'Ou'aro Oo pv’ 2d cone C’est

J.D Tiger,
Jui, depvis plus

var bE pies 4 2

avoo:t do T ovo,

entière.

——at01 neem

VERT OR OT OC MEU NO 6, €
AT wd ak na £a".

M. l'abb5 J. B. R'aux, euré de Ste-

  
Xa Ty A oases oops vd irersont A .as RE ans, « {181 CTTQIENIMNE re Monisne of naeon Twp Sing od

politi vd vn lo eer Hho]
rmLa 1enn besvzr vis eos ln direction de ML Elio
I7 €. ;( chi gal Vinh peistiv artiste. C'est cn qui ex

| , * fplinna Te patey vf] rake pe - -
petin tone 15 fv-- In-Loun, It] PlNPATE rater! de avi 7etone au pya.
pees de ee Qc andi vrom 2, 4 ;ni | Cet L. D' Fe ch, un des princi-

- paux médecin: de Toulsn qui s opde-rA
PREme [BUX Bercouucz Litel.lin an CLOËLe,

Buatran Fr € 1 rates lg D éuigr C5, Un truileuis,.

— !
Te bit St Tee fhe path An

Mutkoks cut “té émis La présentation

des ceueidais au © He: 1216, et Ja vois!

tonte 23 coupe sr TT WEST d'une Fao|

Yor proving),

  

J'é eciion dois ie comité de Victoria

pour Coruer A rempisçent en chambre
à M. Tibb'tig, à <u jour résultat la ric-

centsia”

|
tor… ne M. Buird. Sa iany2iité est d'une, Co numéraire

comp. &muent rÉUsai, et qui consiete à

faire inbalar da l'rxvsèpe Tn grand
nomtrs de nergouneü ont (t* sauvées
pareetle ma hada Les réçullots gatig.

faitonts de 1s découv:r'a du De Fron.
chin cut créé en Franc: une vive gent a

tion et attiré l’attention de l'Ewrope.

La Banque de Mortréa! a achaté der
nièrement à Londres $500,000 on or,

lui cat expédié par

L'HYLNEMENT

Une paroisse où l'on obsecra relf-
gieusement et pratiquement la loi rela-
tive à la plantation des arbres, c'est
celle de Saint-Agapit. !l parsît, en
effet, qu’on a planté, cette année, dans
cette paroiee, près de 4,000 arbres,
dont 1,100 arbres fruitiers. C’est qu’il
J a une association agricole dans cette
région. Il serais à souhaiter qu’il y eût
de ses sociétés partout, et que leur
propagande fût aussi efficace.

On préten | que M, Gladslona serait
en faveur d’un projet d'annexiou de la
Hollends àla Brlgique, à la mort dun

toi régnant de Hollande,
Ce serait contrecarrer directement

les plans de M. de Bismarck L'idée
est assez originale, du reste, puisque ce
serait reconstituer l'union des Pays-Bas
sous le contrôle des sésionnistes d'il y o

cinquante ans. Le prines Kropothine est aujour-
d hui ausai bieu à Clairvauz qu'on peut
l'être en pri-on. Jadis, il ne pouvait
Voir sa femme qu’à travers deux grilles
et en présence d’un témoin qui l’obli-
geait à pail-. fracç-is. Aujourd'hui, la
princesse entre librement dans sa cellu-
le, est autorisée à y vusser la journée,
en parlant rucse ou français à sa guise.

La Cour Supétieure de Panama
vient de mettre en accusation pour
meuées corruptrices, Jo Dr Cervera,
président de l'Etat de Panama,et elle a
nommé le général Ruiz, deuxième
vice président, à sa p'ace, Le Dr Cer-
vers refuse de quitter le palais de la
présidence ; il s’est fait entourer par
100 hommes armés et à sous ses ordres
50 hommes de police armé, de arabi
nes. Le commandant de la garnison a
700 hommes avec lesquels 1l peut
écrrser Cervers,qui est très impopulaire,
Les intérêts francais et américaics sont
saus proteetfon. On apprehends Uno
répétition de la révolution de 1879, qui
serait désastreuse pour la compagnie du
Canal,

=rm 

Le coruimer«a de En France

La direction générale des dovanes
viont dn publioy les dotumenis suatis-
tiques eur le commerce de la France
pendant lu: cing premiers mois ds
l’année 1884.

Les imvortations se sont élevé:s, du
ler i=" an 31 mai 1884, & 7,911,~
888,000 ;- , ct les exporiations à 1,305-
047,000 1 .
Situr difffrencs en faveur das

imjoiaiious qui s'élève en chiki
207: 1 À la omae de six cents milii :1 |
Ce chia, dis le journal! françzi

aus] ‘ous empruntons cetie cizs-
lio:, ea dit long sur notre situs-
tic» éconcriique ct industrielle. Nous
somme. loin de 14 reprise des affaires,
prigqus noz exportations continuan: :
£uivre, de mois en mois, Une progres
s'on décroiesantz,

trands fête à Okn |

 

 
 

Bénédiction de trois magnifiques

cloches

IL était dix heures qand les pèlerins
arrivèrent,

comme diacre, et du révérend M. Bour
get, curé de St-André d’Argenteuil,
comme sous diacre ; elle dura jusqu’à
midi,

Le révérend M. Colin, supérieur du
Séminaire, monta alors en chaire, et
prononça un discours admirable, à la
suite duquel il remercis Monseigneur
lo Délégué d’avoir bisn voulu présider
à la cérémonie,
On avait invité trente parrains et

marraiaes qui tous ont voulu tenir a
honneur d'assister À la fête. Ces par=
rains et marraines ét:ient entre autres :
l’honorable M R Thibeasudoau et
madame Thibeaudenrn ; M et Mme J
Grenier ; M. of Mma Dr Rottot M.eu
Mme MP Ryan, M. et Mmo H M
Perreault, M. et Mmo Mathieu, do Ste
Scholastique ; M. et Mme Lôétour-
neaux, M. ef Mme Leclair, M.L J A
Derome, et d'autres dont nous n'avons
pu nous proonrse Jes nomma.
La colle is fub aboudarndo ; tous les

parrains et marraines se montrent ex-
ce‘sivement généreux à l’égard de leur
filleules ; tous les paroissiens vinrent
aussi bourses dénouées témoigner de
leur générosité.

Après la cérémonie, les MM. du
Séminaire servirent à tous les invités un
somptueux dîuer, auquel présida Mon-
seigneur le délégué.

Toute la journée ce fut fête à Oka ;
le village avait un afr de réjouissance
extraordinaire, ot tous paraisealent heu
reux et contents,
En attendant ls départ du bateau, les

in'ités firent 1a promenade dans le
jardin magnifiqre du Sémiuaire.

Monseigneur le Délégué, et MM. de
Bis, Colin et Dazé, rovirent à Montréal,
à bord du yacht que M. Chanteloup
voulut bien mettre À leux disnosition.

tesPO

À mindagan Muébre

Va me demende, ‘ua veille, de te
dosner des renseignemeit sur la célé-

bzation du D mis 2 Day, à Kingztor.

Çaété en.….usu-artAla post,
En voici le dv. O-taines ahmwre

w'arrivent qu ecriuiues pe-sonnes, ji]

m'est arsiré uze drôle d'affaire.

A six heures du matiu, ja dormais du

soxameil du jvets, en fümo tranauille et

hapide, comme wa homme qui n'a rien
do bon ou ‘> meuvais à se reprocher

Erfin ja doymats Von socameil étant

lég. > coum. lan’: d'v3 darzesse—

Unis Sues me rer. 2 - j'entends sonner

fonte- hu ctach = 1 R'agon. C'était
coms we vaste tat lure, va Épou-

vantable chariveri. Cicyant que c'était
le tossing jo mos léve à la Late, j'ouvre

ma croisé, el i- crie à un homme de

Large qui air zurle lac: # Ous qu’est
le feu ? ”’ “ Etez-vc>s fou où saoûl, qu’il

Ke réroud ; ¢’e t lo jour du Dominion.”

Viens prendre sn eovp, Jur dGlsje; Ms

vont venus diz...C oi n’était pas dans

le prograwise. Efir, pour nous, cana-
diens-franç:i, c'était le corp ds canon
d’inauguration du Doisision à Kingston.

vox. II yo ousulic uno procession

 

 Celui dont © main ineendizire, met
iais Le f-u. 11 y à quelques années, aux
faut coms Végiige des catholiques :
[4'0ks, d= Join de s'attendre, sans!
Foun, gq wo cérémonie aussi belle, |
and de qua cells d’hier, ven: |
garait pay ca majestueuse rolennité le
vandalisme de osux que corlaing per-
somuegae fe in/iques avaient aurexités,

L'é riies de cette belle parcisse co-
quetteinent assiss sur les boris de la
peste Ow, est plus belle, plus!

 

 
la main d- Dion fit naîira de vouvelles !
tricher vra par la charité et lal
r I'giou Jes paroïssiens.

Hicr, avait lien la bénétistion des
rois clothes nouvellement achetées par

=. (za cloches fondues dau:
licis de M. Chante!oup, poraien*

 

livres,
A 7 hewres, hier matin, un grand |

nombre d» pritres ev de citoyens de!
Montréal of des paroisses environnantes |
préfinientplace 4 bord du va.eur Prin -
cess po. * iles assister à la fête.

 JP “ Oregon ‘’ parti jou di de Liverpool, monastère est à trois milles d'Oka,

lambs port hommes du feu. C'était
telles08 be t qui Luc pas le

dériage. “les wiats, aucute mai

son n'a pui: leu.

Ç.xu'sr. "6 Hague :

“ Quacd c+2 bogtix nompiers vont à

l'exervise, ils embrarzont d'abord leurs
foamite puls 1 vs fe:

Ceux qui sont au id, vier enten lu,

Next ! Parade mi'itairo par nos défen-
s>ura voloutaira. Spl.n3ido ! Les mar

 

actue'lere- x Forms, ev'tivant | lautu cb plus riche que j in ; iè aieub full fd
actuetleriert on Homes, ev'tivant les | Haute cb pusriche due Jamais ; ou la

|

ehan-ls de pe sire nvaicuk full faie
rain ‘la méchant avait porté la flamme, des hrozars psur Jes irur vendre, et les

marchands da s0l- oùttuit de Vargont

avec nos solints, Nozh 12 midi, vingt

et un canons ant lr® lore ghnranux

pour suluer le Dowinien, Neat | Course

d > yacht sur le lac, entre MY Curtain
G:zaquin tt Trewin, No parlzné pes

gui & jr«speciivemoui 2,300, 1,900 et 1,500 l'anglais, ja ne puis dien proioacer ces
trois noms.

Nezt! À deux heurva, course À pied

pour des bipèdas, geure d'animaux qui

veulent roroplaczr les havens,
Next | Jaloux dos hommes et des

83 G. Mgr le délégué apostolique chevaux,les vélosipidistes Giniont auesi

était rendue dela veille, en compagnie #%F 18 lis'a, Il parsit que c'est pour
de son socrétaire le révérand M. de; Yemplacer la vapsur. Vous verrez bien.
Bie ct do quelques prêtres du séminaire, tôt des bateaux vélocipddes et des che.
En arrivant, Sa Grandeur alla faire mins de fer dits, Next! à huit heures,
visite aux Pères Trappistes, dont le, explosion d'une barge per la dynomite.

‘ Succès complet. Uniquement pour ins.

 

 

 
(Presgwen face de la Langue

0

fau d'artifice …… Ls nuit... c'éte
La cérémonie commença immédia- pour éclairer la ville. L'année prochaine{§

tement, présidée par Mge Smeulders,
assisté du révérend pêrs Dizt, O.M. I, :

on le tirera à midi,

C'est icut, ma bonne vieille Québec,

et je t'embrasse sur les deua joues,
Gasron P. LABAT.

Dernières nouvelles : ah

On & aussi lancé des ballons. On dit |

que c’est un marchand de chavssettes
qui & voulu faire de la réolame,

G.P.L

1

 

Le monament Gambetta

Le jonrnal Paris nous explique
aujourd’hui pourquoi la commission du
mouument qu’on se propose d'élever à*
M. Gambetta à ‘ choisi ” comme em-
placement le square du Carrousel:

“‘ La neture même de Gambetta, de
son talent, de son œuvie politique,s
conviait ls organisateurs de son monu-
ment à chercher sur une voie pub'igne
de Paris, au cœur de la cité, près du
palais des lois ou dans le quartier des
écoles, un emplacement digne de lui.—
Mais il faut compter, hélas ! encore”
aujourd’hui, avec des haines qui ne
désarment pas. Il faut bien l’avouer,
car il serait indigne de le dissimuler
plus longtemps : on n’a pas demandé
un autre terrain que celui du Carron
se), parce que ce dernier appartient à
I'Etat, qui pourra en disposer, tandis
que tous les autres sont à la ville de
Peris ct que le conseil municipal lem
refuserait,

“ Oui, il y & en ce moment à l'Hôtel
de Ville une majorité de conseillers
pour repousser toate demande de ce
genre ! Et c'est pour ne point s’expo-
ser à un échec qu’on s’est résigné à
cacher le monument au milieu des
bâtiments ‘u Louvre.

“ On & Cru épsrgnez ainsi une injure
à la mémoire de Gambetta.”
La commission a fort prudomment

agi, nous n’en disconveuons pas. Mais
il restc encore à cavoir «i, dans le choix
qu'elle a fait, Ia commission a agi de
sou autorité privée ou avec l’assenti-
ment du gouvernement.

BTRETOILIORTIRTTT

MONTMAGNY.
HOTEL SAINT-LOUIS.

M. CHARLES GUIMOND. propriétaire.
8

 

Hot 1 de premicas classe, git feratt hon
neur à n’imporie quelle ville. Meublé entis-
rement & neuf, 2 salons avec piano, 1 ralle
de bitlard, jaa de guilies, et 14 chambres &
couch.er meublée: avec tout le confor. dési-
rable, table earvie de meta abondasts et des
priweurs de «hnqu- saison, cuis: 1e délicate
et fire, prix très modérés Les noumtreux
voyngire ani frfquentent Fhôtel nu tars-
seat pi eno lors sur Poxgrise propreté
qui y 1È,5:.6 ct .a diiirence*du service.
Mai on 4 troic étages, de Lel'e apaczer,

constvi‘e en briques à quelmues arpents de
la gare d> Pintercoloniat, sur lee Lords de
la R.vièe du Sud, où fourtmillent l’achigap,
U chavrran, 1+ gorder l'anguille, ct. La
* êche au bars dans les Îles d’eu face et sur
Jen bial’ roc eel en ero, par toutle pays.
M Gririnndtion rad. voeh et Ce cha
loupes à la divpos'trem des touristes.

Vois’ vetir tas siscn ce !a chasse au cor-
tijeus où p'uvisr gris ce. duré, si Alu, fan e
par ler Tv et daus ka chame: da Mont. ”
magny. Avi: aux smaicurs.
Ouvre san s,cix d° plue joyeux jasne-

temps, de p'u: chornent-- vacauces rule
part aillours, qu'à Mon..gny, ez chez M,
Gui:uond, cn estuûr d ir U-.riost' cou
fort et fe bien-ê.re posit

à jullici 1881.—lim OY

  A

& A. ES 19EVE DE
TYNE MAG -TFIQUE MAISON
U de cétagayne av:2 ynorand

ape Jardins Je Cut effrant b'accoup
5 “ln de coatorf =t suirefoms Ia v8 idence
de fens Dam Arg, Whezler. Ceits raison
est sitrhe en eut que (Cw chain Ge Char.
bourg, À environ trois ruvleg de Québss,

Tit = inéonicotatier €
paientiul tres fasion,

J. E. BOILY, Nuiairs,
24, ras Sh-dcse h, St-Ko-h, Qbec

17 fin 18R4 —Lmn.

   
  

 

Librairie A. T. GARANT,
Nos 6 et 8, HUE ST.JHAN,

Ju +"Epargne.
Razoirs de Ja ob!èbre Larque Jose: h Rod

TRZOiT 681 garanii ; un cu permet l’ecsai, et
s'il n’est pas de première qualiténous remet-
tons l’argent ; nous avons plusieurs bons
certifieats, des personnes des plus rispecta-
bles do cette vilie, pour -prouver ce que nous
avançons.

Unevisite eet coliicitée ; ‘exes yo jugez.
4 juille

truire le peuple. Next ! À dix heur

gore, dans les prix de $1.00 À 81.50 ; ton gf
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SEVEN EMENT 5
 

A TRAVERS LAVILLE
Echappe b+1 ©

Une partie da ln musique de 8e est

 

partie reulemtns j=udi soir psr le train !
du Nord jour Trois-Rivières coutraire
taent À ce quiarrit été annoncé.

Au départ dé ce train un incident a
failli ne pro luire.
Une jeune famme montée sur le train |

pour dire adieu à un voyageur v'yant
le train se metire en marcha et l’en-
porter, a voulu eauter. Ells aliait mettre
son projet a exécution et se serait inévi-

pilastres de la gare qu'elle n’arait pas
averçu quand elle & été retenue par un |

tablemert écrans lu tite contre us des,

Compagnie No 4 (St Prosper) —Capt:
Messicoite,lieut. Massicotte,
Compagnie No 5 (Ste Anne de la Pé-

rade)—Capt. Tessier, lientensnts Rous-
seau ot B saudry.
Compagnie No 6 (St Tit: ) —Capitaine

L'heureux, lieut, Germain.
(Quotidien )

1

!

Alarmes de feu

Nos pompiers ont été appelés hier
matin vers 10 heures à la b ite 35, vers |
midi et demis à la boîte 27, e; vera 6
heures hier soir à la boîte 51. Dans les
trois cas,feux de cheminés.

Uno leçon qui profite

L’enquêtr du coroner dauzsl'affaire dede ses voisine. Ce n’est qu’à la sortie : r aus |
da iz gare qu'elle x réalisé son projet et |la rus Bte- \ agdeleine, fin'ssait on se le
sauté à terre, où elle est tombée contre r:ppetle, vèrs 1} heure. A deux heures
les rails prerque eaus les roues des €k demie le inôme jour, on rencontrait

voitures, mais sans eu faire aucun ma), Marie Lruive Lessard, le muîtresse de

@ çois, lieni. J. E Roy,

Enquéto

Les journaux ont anvercé, la somainn

diée par un. banqus de Québec À l’une
de ses sucour-al.s n’avaiL pas été reçue
par cetie dernière. Dapuis nous n’avans
plus entends parler de catte sffaire.

 

  

muniqu «1 Quotidien quelqu.s uou-
veaux renseignements.

D'abord Is banque n’y est pour rieu.
C’est la maison Renfrew et Cie qui avait
exr Édié par le malle une somme d'à
peu près 500 piastres porr payer des
fourrure" achotéen des sauvages, dans le
comté du Saguenay.

C’est cette lattre qui est disparue et
que les autoritér postales erza‘ent en
vain de retrouver.

SL nos informations sont exactes, le
maître de posts de l'endroit où la lettre
était expédiée, affirme l'avoir reçue.
C’est donc dans ce bureau que le vol
aurait êté comriis, Comment ? Par qui ?
Mystère.

Le camp de Lôvis

Voici comment se partazs la journée
du troupier au camp.
A cing heures sonne le réveil, à cinq

a heures et demie: distribution des ra.
tions.
A six heures commence l'exercice

militaire qui ee termine % huit heures
pour reprendre ensuite de dix heures à
midi, et dane l’après-inidi, de quatre ©
six.

Six heures durent, sous un soleil brû-
lant € dans une tanuc risn moins que
légère, officiars et soldats se livrent à
Part favori de “trs
ynbe-ucoun de nouvaller recruna,

Maije, le canadien se forme vite 4 la
tenue miiiiaire. Les sergents instruc.
teurs se complaisent à lui rendre ce
témoignage.
La nousrritur" est excei1-nt:, ev Ja

soldat généreux sait faire les honneurs
de la gamasiln.

L'é'at-majo: du camb est comp”
cnmme suit: 15 Hi utenant.aclonel To:
chesnay, | + pdjudant-général,esmme
dent; le .ieutensst-coiondl Eraect Tas.
chereav. main de brigade; le lieuvis
nant colune: Forest, cus:fi:r-maîcre-
général el trésorier; ie lieutenart-
enlono! H. J. J. Duchornoy, inapocteur
da tir; le cagitrino G S. Vino, officier
prépos* aux spyrorizionnements,

Voici l'ordre des ba aillons avoo les
noms de leurs cffiniers:
17èmo b:t:"on d'infaniar*s de Lévis.
Lirut coun LG. Desjardins, major Chs

Cauchy, major Fournier, adiudant Phi-
lippe Big'n—I Bourassa, tréaorier
Achille Dec 5, chirirgion nejor Ls.
montsgne, sssistant-chiaurrien Paradis,
quaitier-msître Albert Patry.
Compeogrie No 1—Capitaine Rigobert

Bourget, Lien. Ach*He Bourgat.
Compagnie No 2—Cupt. Alt. Iefran-

feul. (ettachk™)
Bteuben:.
Cowpsguin Nu 3 Capt usjor, Adju-

ter Dermneuw, Tor Nieut, Thidiec RE In,
Tieut sitsohé Cuel M» well, cadet de
King ©

Comspugu:ss Neo 4 —Gupt. Victor B6-
gin, 1er lieut. Bittnrr, Zd lient. Demors,
Comproris Ne 5—Capt. J. ¥ Que.

nette, Tert Tégorh,
Compagni. No 6—Car< Gogné, l’eut,

Dion. ou
Compa,2x

Lemieux.
Compegnie No 8—Capt, Morin, lieu

Arseneault, lieut. Poligain.

Baia/llon provisoire de Dorchester

Major Genet, trésorier Remillard,
quartier maître Chabot, chrargien Ceu-
ture.
Compasvic N,1-- Cap! Rou“ces, L'eut.

Fortior.
Compagr!s No 2---Capiteino Turgeon,

lisui, Gene:
Compn,nis No 4 -Cupitsinc Mercier,

lieut. Riche "1,

Tlème bataillon de Champlain

:7-—5y- Do'due, Leut.

‘aa Lieut-colonc! Massisotte, mnjors St-
VArnoad et Trudel, tréeorier Beaudet,

adjudant Trudel, quartisr-maître Dorval,
chirurgien Alain. :
Compagnie No 1 (Patisecan) — Cept.

Trude, lieut. Maseicotte,
Compaguie No 2 (3! Nurcisse)—Capt.

Cossette, lieut. Nabert.
ompagrin No 3 (Ste Ganeviève)—

Capt,Trudel, lieut. Germain.

 

cetts affreuso maison de proztitution.
| Elle était €n voiture s- «© moagnie d'un
étravger, fort bien mis, ot q À paraissait

SAUVE leh a cu Ledernière, qu'une somme d'argent expée | VEIT iliublr, : s fl suretie,
ot iui prodigoes de: gular ses. Oa la
vue etbrer chez H-avet:o liscarreau
avec ce gud Pon spr ils du.c> monde-
18, un ami.

icux Que Ce soi }
Auionrl'hui, cependant, un smi co- ; jrs Mioux que cels, le soir de l'enquête,< rx nu-luäps eus aor z Tes débar

russes de tout soupçon ae crime par le
verdict sont allées dans le bas de la
maison incendiés se livrer à la plus
hideuss des orgies.

Voilà une leçon qui leur & profité !

Echappe b:lie

Au départ du train d'excursion pour
Trois-Rivières jeudi soir, un incident a
failli se produire. Une jeune femme
montée suv le train pour dire adieu à
un voyageur, voyant la train se mettre
en marche et l'empo ter, a voulu sauter.
Elle aliait mettre son projet à exéeu-
tion et se scrait inévitablement écrasé
la tête contre un des pilastres de la
gare qu’elle n'avait pas aperçu quand
elle a été retenue par un de ses voisins.
Ce n’est qu’à la scriie de la gare qu’elle
a réalisé eon projet et s2uté à terre, où
elle est tombée contre les rails presque
gous 1ss roues des voiturez, mais saus se
faire aucun mal.

Bénédietion d’une statue

Nous avons le plaisir d'informer nos
lecteurs que dimanche, la 13 juillet, &
33 heures de l'après-midi, il y aura au
Car Rouge béné@iction solennelle d’une
status du “Sacré-Cœur de Jézus. Catia
statue sera bénie rar M. le Grand-
Vicaire Legure, administrateur du dio-
cége de Québec ; elle mesure sept pieds
de b«:teux ctzera placés sur un plé-
deztai da 10 piede, à l'angla des routes
St-Louis et Fte-Foye. Da ce point, elle
domi era la paroisse du Cap Rouge et
ses alentours,

Remèdes français.

| Ti pharmacie d- MM Dr El. Morin
& Cie. à regu pur l= vise 1er Sardinisn
l'envoi suivant:
Vin de la ch-rit* da G. ‘Jaynet ;
Vin extr:it de ivie d: caruc, de Che-

vrier ;
Ss 0tz Chantaud;
Sirop dépuratif du De Gibert;
Elixir su Peptonste de Fer du Dr

Hamptis ;
Poudra de charbon végétal .cideci-

nalo du Dr Belloc;
Past lics au chabon végétal médeoi-

nales du Dr Belloe;;
Fepsine zodifiée de Bondauit ;

du Dz Blancard

Empolson:émai:i.

Quetrr personnes du village St. Char-
leg ont ‘aili mosri> devez les c:rcons-
tarc'& Burvaslus 1 joudi matin MM.
Bipnell, Les deux d'e eu MM. Tow omit
weedy Slew Ad wen do La lepine yi,
soni étt lusufficamri. tee 60 .
U Laura eprès le repris, toua neux

 

  

cred rtf. Von Le

pris de coliques, vomissement et cram-
pur, tous symptômesdu cholé a.
L> dectour Samson appelé en toute

hâte a dû passer l’après midi à cette
maison et même appeier 1s secours d'un
confrère le Dr. Russell.

Yxpfdiés à Con dralt.

Deux individu, hier l’Après midi, ont
pris la liberté de 58 promener en voiture
au grand t:ot sur la Terrasse Frontenac.
Un homwe depolice, le No. 57, qui

les a valprendreces ébats, s’est empressé
d'avertir nos deux autoinédons et les
& forcés de prendre Ja tangente.

 

DÉCÈS

DEROME BIT DécARBAU.—A (St-Basile,
comcé de Portneuf, lo 2 du éourakt, est
décédé, à l'â,> de 84 ane, Sieux Fran-
cois Dorome dit Décarcau, ô6puEz de
dame Magdsleine Richard, ec

BreroN.—Le 5 du courant, à l’âg'e de
7 mois, Marie Rebecca Eve, enfant de
M. Joseph Breton.
La sèpulturé aura lieu lundi après

midi, Le convoi partira du No 18 rue de
l’Eglise, 4 4 hrs précises. Parents et

   
| amis sont priés d’y sesistor.

“The Waterbury.”

| magasins, ici et ailleurs, des plus

PPrnrears

~~ ET MAINTENANT
NOUS NOMMES RÉCOMPENSES

 

VICTOIRE| Petits profits:

 

 

+ emotes

C'est notre Devise,
En ce moment nos affaires sont considérables, montrant un fort excé

dant sur les premiers jours d’ouveriure. Notre but a été toujours, de
faire tout en notre pouvoir de plaire, ayant le même égard pourle riche
ou pour le pauvre, servant comme nous voudrions êvre servis.

D'année en année, nous avons
achetée et manufacturé des effets

le meilleur goût, de manière à in-
citer nos patrons à acheter dans de

meilleures fabriques, et avec plus

de choix qu’ils n’avaient eu l’idée,

sachant que le résultat serait meil-
leur pour l'avenir, plutôt que si
nous avions vendu des effets faics

avec Ge mauvaises étcffes.

sant ainsi, nous avons rendu no:

Enfai-

Piules à lio'ure ds: F-r inalt“rablo

   
que nos prix plaisent au nublic.

 

  

 

  

jeuMa

 

populaires dans

/ Canada.

Nous sommesles plus forts

notre ligue au

Tailleurs au Canada.

?

 

  

 

C’est beaucoup dire peut-être, mais C’est un fait. Notre stock, dans tout les départements est complet, et
de meilleur choix, pour les prix offeris. C’est le vrai noment, en ce temps-ci—pourles cheteurs—vu la
lenteur e la saison, et sur produ't, el la stagnation rénerale des affaires. On se p'aint ailleurs de la mau-
vaise saison, malgré cela nous sommes en avant de toute saison antérieure, montr:nt d'une manière directe,

Noseffats, serge fine, etc, se vendent
habillement de $15.00, 816.00 et $18 00 sont parfaits, da vrais modèles.
le style d’effe:s d’importation, la coupe élégante, la façon des meilleures, et les doublures de 1ère qualité.

Nos habilienien(s de 810.00 sont inimitable, couleurs farhior-ble.

comme les hr b'Hements de haut prix. Si vous n’êves pas excessivement particulier sur les modes du Jour
at ne désirez ras <.re tou! À fait le lion de l’époque, nous avons à va prix qui défient la compétion, des
habillements à #5, $0, $7 et $8, quelques-uns rivalisant avec nos meilleurs, ’
effet, da couleurclaires, tout laine, qui s'écorleut rapidement; i's colitent prasque Je double 3 manufacturer ;
venez et examinez, et vous ne perdrez pas vo “e temps.

Nous avons des magasins de hardes faites : Québec, Montréal, Toronto, Hamilton.

Cie de Confection Grands Union,

on ne peut plus rapidement. Nos
Las étoffes wont nouvelles et dans

Effets tout laine, faits exactement

Un vrai bon marché, dans nos
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Cri ASERNELLE de Eu FEAT chfome pour Eusage de Ua
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YIN SoBr RET fi ES ER pa
©: % BIELaEfhCSTs

LOTICH ERULSIVE
Blanchil et rafraîchit la Peau.

Fait disparaitre 1es taches de rousseur.

A-VELOUTÉ

 

 

À SAVON suirant la formuls du Dv Q. REVI
Le plus doux à la Peau.

se

ESS.-OFIZA
  

Parfums à tous les Bouquets de fleurs nouvelles.
Adoptés jar la Mode,
   le, des Panhes! PI “4 . ;

;

hE CHIZAVELOQUTÉ
POUDRE de FLEUR de RIZ adhérente à la Peau.

Produisant 1e velouté de Ja Pêche.

Huile pour les Cheverr.
NOMBRDUSES CONTREFAGONS

CGALees
5 J ii
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; AVEC CB LIQUIDE
7 il n’est pas besoïs de LAVER LA TÊTE
C2 ni avant af anrèe,

APPLICATION SIMPLI

Résultat imméllat &
, Ne tae' © pias Jipeau,ne tuit jamais

À ln. ganté.
SE VEND

Chez tous les Coiffeurs.
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ral: 207, rue Saint Zonoy, Paris. Er;    el& dh 

  

Pelerinage Anquel
Avee in bie-éilisnte ports. 00 de su

Gran zeur ngs ( Archevégue, a Court ça
tion des jaitner gens de Ja Haute-Ville sera
son pèlerinage annuel

A LA BONNE SAINTE-ANNE,

DBimunch:, le S Juillet
Le magnifi rue vaçeur Brothers noilsé à

cet effet, et éou may 'É par lo eupilaine For-
tier, loiéeera le quai ‘Jhamnlais à 7 hrs. 11
¥ aura chant et couf-esi0: à hori. À Ste.
Aune, les pd'erins Coms, uniercnl en Arr -
vani, et il y aurs une grand'iicee chrnrée
spécialement pour lee pdierine, ct vêpres
dans l'après midi, après quoi ’effectue, a le
retour. Lôi DümesBonl’ édirises. Les
membroz des Congrégations ‘ trangères sont
invités à portrr leure incignes regrectifs
Prix, aller <! retour, quai cor prie, 50 :te
Estants, 25 cts. Chaque carte eat accom-
prgnée d’un souvenir signé par le p'éfet et
e gecrétaire. Log pèlerins qui paseeront

  devant la bannière et le corps der Oongréga-
nistes payeront le auai.

L. GAMACHE, ypréfet. |
J P, CANTIN, cecrétaire

2 juillet 1884—ôt 746

   
       
   

  

    

d'Orengeos Acnères,

À 2e an + esommation
toutes 10y qualllés nie;  

Lies Médecins los
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vd var

 

> Ct prétienr méticament, Tertt Jen
M4 études du Docteur DUCOTIL, FÉUDI GO

Fok Ge HMoruo, le Fer, 16 Quinquine, ol lc Sirop d'Érorces

ou

Rs Si

BetLYUC{3IX

HUILE DE FOIE DE MORUE
Toda-Ferrée au Qniaquins ot aoa Écorcoz d'Oranges Amrores

 

   vo byrne oY fen wronfrirantes
une seul re "Hullo de

Les éléments qui ontrent dans la composition du ce produit sxpb
Tas. >ufisorament son immense succe: ct l'auguentaiion constante

rouvs on ne pent mieux qu'il est pourvu de
Cessetres pou: guériv l'Axduiie, la Cilorose, lof

Maladies de Poiurine, Les Bronchites Rawat, Catharees, 1x. Phéhisie €
toutes les Affections Scrofuieuses.

plus smicents resommnudent tout
particulièrement ce zné‘urament, dmns odeur sgriable,
sens mauvais goût ot dent l'usag- oct facile, Sdoonomiigde

‘Jépôt général à Paris : Di DUICEUX, 209. rue St-Denis
_ ct dang dus’en Tea Principales Phzrmactes du Oanade..... .

 

A VENDAE, A ESN MARCHE

1 Prince-Albert (phaéton).
1 Harnais.
Demander ou s’adresaar

Aux éonries ds Jouage de M. LECLERC,
Bue Couillard, à Québec 25 juin 1884—3f 136

Cuisiniere demandee

On demande immédiatement une assis--
tante cuisinière À PHôtal de Québec,

P. DËRY, Propriétaire,
Rue du Pont Nos-92-

25 juin 1884—0 7   
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FAITS DIVERS
Prise dans ses provres

pièges

Nous lsons dans I'Etendird :
Il y a des femmes qui eontterribles ;

fort heureusement ce n’est pas
générale.
Le trait dont nous allons foire ci-

sprès le récit, qui est arrivé dans notre
ville de Montréal, hier soir, et dont
nous avons nous-même vu le dénoue-
ment au bureau du Recorder, ce matih,
nousjustifie de l'imprécation lancée
contre cette femme qui, à l'exemple de
quelques autres a usé de ruso et d'astrca
pour pouvoir plus facilement ensvite
metire 4 exéeution un projet iniâme
deptis longtemps médité.
Madume Gadoua, née Joséphine

Lahaie, priait done hier matin son
mari, jeune homme de 24 aniEnviron,
d’aller commeil se l’était proposé, faire
un voyage aux Etats-Unis, Elle fit voir
comme !o temps était propics, comune
on l’attendait depuis ‘ongtemps là-bas,
et finit apparemment par le décider à
partir le jour même. M. Gadoua fi’ tout
ges préparatifs, et hier solr son cocher
de place venuit le chercher avec ses
malles pour le conduire à la gare. M.
Gadoua avait médité son plan d'avance;
disons d’abord, qu'il ue reposait pas en
sa chère moitié toute la confiance qu’au
marl peat avoir en sa femme.

Il renvoya son cocher, et au lisu de
prendre le convoi pour la république
voisine, il alla faire un bout de pro-
menade du côté de la Pointe St-Charles,

Pendant ce temps là, l'épouse volage
battait des alles et avait déj> fait la
connaissance de M. Rhéanme, gentil
barbier, pour lequel elle s’éprit immé-
distement d’un amour fou.
Ta pauvre femme Joublia au polnt

do linviter & venir passer la vaillée
chez elle ; son mari était «bent et elle
s'ennuyait ho riblement,

Lo gentil barbier céda, st suivit
madame chez elle. Une heure tout au
plus après, un autre couple, madame
Valérie Richard, épouse de J. Bouthil-
Mer, qu’une fièvre inzonsée entraîna
loin da nous dane les régions de l’or,
arriva en compagnie de M. Nonoléon
Rousseau, un gantil houcher, celuilk ;
j1 venait tenir comjaguie à cette pauvre
petite fersme privée da son cher mari.

La soirée se péssa plus ou moins
triste ; on veilla cependant, ef si tard,
qua ce matin à nne hsare, quand M.
Gadoua arriva avec deux hommes de
police, personne chez madame n'avait
encore fermé l’æil.

Jetons un voile sur le izbleau
‘aisissant de celte ucène dégoûtante, et
2 plauQissors à la conduite digno de
M. G:doua qui a traité sa malheureuse
épouse comme elle le méritait ; il n’a
pes voulu la pnnis lui-même de son
infilélité cb de sa fourberie, Il l’a livrée
à la polics, qui la traînée, avec ses
compagnes et compagnons, devant un

   

nà 4

la règle ,

 tribunal de jusiico à la vus de tous.‘
Ells à p2s36 devant les yeux du “ublic, ‘
qui la wuntre aujourd’hui du bout du
doigh, ot gud s'amuse duiouie 4 Ji ge
rattach-ra toujours k méprisabls Tir,
sons, i

Bon chin

Ty avmb une demi-heure quo ican
eragiusds Doriault, 2isation ot Polleiier|
Galen his 80ir 4 da poursaits a nom
md Moin: av gesuzé da vil, «5 Mi kes
ois constables épaui-5s da faticsz
al'aic.k -oandomner leur €: :
l'homme, zibier alerts qui en zashait
énormen:ent sur les rersents de ville,
lorsqu- en arrivant av M cr:héSt=-Anne,
Bérisuit aperçut un chisa “ie garde cid.
bre par sus exploits et counu do lout le
ruartier. !

Bérinatt sida 01 Liga ed Le La
tif ev chien qui était déjà aur ses ‘Taatr3
pattes, s’écria : * Va doac ! ”” !
En enclin d’œil, le chien était & cont |

Dig, puis & cing couts ab bsagit déjà le |
fvyard par In partio postérieurs de acn,
parta'oa ; st il le bias hen, Torque fois
que ls voleur vonlait faire un paz, le.
ch:en ls ramcnait bon gcô malsiré à non‘
point du départ.
Quelques iastints spiès la price i

arriva folicitaat Vanimsl d’avoir si bien
seconds Jeurs efforts, |

 

  

  

Assassinat et suicide
Un crime horrible n été commis 4

Nantes (Frence.)
Les époux Mariot, qui tenaisut au

débitda vins, vivaient en très mauvaise |
intelligence, et avaient de fréquentes |
disputes.
Ce matin donc, vers quatre houres,|

pendant que sa femme était sans doute
endormie, Mariot se pr.cipita aur elle:
avec un énorme couteau de cu'sino,
mesurant près de 30 centimèlies da
longueur, et l'en frappa à cinq reprises :

    

    

   

 

    

‘hfférentes au vou st à !x tisura, la
vieUme à expire prEque © uet0.
Fondaut nu'é&lls rendait lo devzier
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IARC DBE TI'INDUSTRIX.

ét b morair conj (br —Ta Pett: Prose
du 18 juin,

“oùpir, l'hesas-in <a dixgeat vers son ‘
;aislier de racnaisevie situs au rot du
isrdin, derrière la débit, k co faisait

nidsi-miêrie justice
Leaen ants dos

sr les gémi at3 povesd rani des
208 qu attirdrens Les voisine, Tig dépon-
vitront le cadavre Jo ls forasae baigrant
Lona new grog, sini gue celui d'u rreur-
‘rer, quuavab Lopu's lOagtermaps cessé
À3 vivre.
On supposes. qt "bt duns va coc?

d’alcoolisme qua Morist à donzé l
mich & sa frocan,

  
  

  

Coat Eécail'Es

Ls salzids da fr bou g St-'
” + >

Antoine à Paris

ÎUar, À ring hæve, Aspa un choos
de nécessité du l'inbo irSaintAutuine,
in gardicnne, sroourun au twait de la

| chute d'un cor, =, +» tronva en présence
; d'un hommie qi voyait de se couparla »
gorge,

Lo welhotr x, h goat
2Bg, porssit à 14 v. gisn +
“ou nue blazstre vansvereala de dix
vuütimêtres de argsar

d’un couteau, ayant ouvert ln tr-chde
par une vériable trachéotomie, sans
is téresser les cavoti oi

Tranoporté à l'uôpital Saint-Antoine,
-—salle Dupuytren, lit numéro 26,—
cet homme à été reconnu pour un
noBmé Joseph Violet, jardinier, 4:4
de einquanto-eix sms, demeurant rue
Travereière, C'était la troisièsuo fois
juil essayait d'attentor à ses jours.
Toute complication immédiate de ton

   cou

  

Car -. 1arte du

feite a Jeide,

La piste on Asie

,  TPAptla Qu onreiznements prow ave
"à Téhésen, il règ.e 30 dy Ralsor
la rito dro'o «lu Tige, vie vsala !
énilémaiqt. qui ‘05 8rdg vs dc te
et est moi sta Ua crot qu 7:
Ja pesra à buhora, dent "15 2eecn SA
| louxtemps caches pre 19 Jouv: roman
, ture,

; logouver.cmiot
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les pâlerinages à Kerdela et a cris des

(rnesires de précsuiion à Ja froatière,
Oa ti que la Turquie viant sued dor

! eeNr 
I

; L’atle à 1 azrenble

| Au nouvel établissement de photogras
phies :

Lo cousignd  jrefite da temps des
| YA:ULLOS DOUX à Îriner con ning rincbres
emexcignients aix ve, hroux clients

ui t'ont ceveé An l’encours -yar depuis
La fox tation de cua 6tat/i-someut, gui
"ao téalemcnb d'un ©, es dont le
sucess toujourscroissant fall bisan.
gurer de l'avenir. Ces remorciements
v'adresamnt non seulement su publie
‘le Lévis et de Québes, mais aux ha-
bitonts de toutes los campagnes envi-
roanantos,

Avovons que, comme artiste, le sou-
signé n’a rien négligé eta fait mômo|

et pouvoir donner le confort aux cliente,
eéponvoir pour monter son ntelier,

Aujourd'hui j'ai le plaisir d'annon-  

Cat À ms als F2 ca -
à dessous du mon sitéir va reg
giu ds moulures, cal.va, chromos,
miroir, otc, jr en mers Un a sorti
ra nt de cedres de f nfoisio très variés
es vclon.., jetuche, 4 ‘ne, propres à
encacre l - port. ite, cartes ve;
cubim:i! + c.

JeG'arge à. a:
Le. gr.Vures, vor! rvaile.
dea prix excepiiviiels, Jal & wood ma-
gasin ane jeune demoiselle qui vere
parfaitoment les deux Innoues, of qui
sera hentouse de vous recevoir el de
faire exécuter vos urère-. Jui pu we
procurer les ccrvices d'un ouvrier tréa
Halde puux là contoctisa des ca”res, €
remplir les ordres t:52 promptonenu

Len arr ct5 PTIT EE,

bailLot

iris,

J'invite particulidroment le clergé el
les commumnantés re'igiones à cençur-
rager co nouvel établirser ent,

L'eucouragement “m0 j'ai regue dans
la photographie me prouve une fois
de plus gue ja puig 3 4f<;3 la public
aussi hiex isi que Jans las ateliers “eo
Québac où d’ailleurs,

Les trois cmployés que j'ai formés
dans mon ert méritent et reçoivent tous
les jousfs-dsa fétic tstfomsz7707 7

Lois portraits sur cartes de visite sont
faits à 91.50 la douz.ite ; je doune le
ehos sur deux poses différentes,
Lès épreuves sont transmises par la

vaalle le lenièmäin, ou peuvent être
vues & atelier,
Nous pnotographions à la perfection

les cottes mortusires à !ïa mémoire d-
parents et d'amis, aitlst que des petite

 

Unr!durtion est verte au clergé *-
et sux commurertés roligisnscs, Pour
les porteaits grendenr cabiuet, j'ai fait
uns réiuctica post le temps des vacan-
ces, o’cal 23 ‘à Jonseine, Mêma avantage
pour les portraits de salon <n photogra=g
phir. f= >. we vuût. - t'es peintare à
Philo .. ement travaiiée,

Il ns fant pas onbl'er quo je copie
avr ne «ufrs portrait Clest une s, écia-

 
Ligne sparenpas lout le monde 4
da connaître. Vous vurs présentez avec
ui petit prrirait eu groupe ou autres
wont, eb on vous ea fait d’autres da
In grandeur et au goût que vors dést-
rez ; Hombre do personn-u out en leur +
cormeesion der portraits !; yorents ou
d'amis décé ia. /

{a photographies prizes
Yang sippy, COMMASUCALL à seflacer où
être trohéce, bientôt 11 n'en nastera plug
tien. Aproriezmoi ces nhotrgraphie, of
j. vous eu ferai do nouvelles,

Les petits enfants d'avraient être
habillés en Couleur plus 1ôt claires que
foncées ; les premières
mioux a7ee leurs figures,
Le meilleur temps, y,0ur prendre un

bon portinit est toujours l’avant midi
où peu après.
Une visite à mon établissement,
Soyez certains que la plus grande

attention vous sera donnée, et je tiens
que tout le monde soit satisfait, J'es-
père que tout le monde et en particus
lier le publie de Lévis, saura le recon=
naître.

À. R. Ror,
Photograghe.
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Les complications entre In
France et Iz €'hine.

——

Le cholera en France,

Dix-sept décès à Le Vigan et
cinq à Torion.

… CONDITION DE MAGSEILLES. i

La sta. we Jo Ba: dholdi ii. i
vrte officiel Venue.

—i
LE PAP BT L'IRtANDERE,

Le 4 Juilict en Allemagne.
vases

ANGENTERILE

Londres, 4 --Le Times dit que les eom-

enire la France ct Ja Chins menzcent In
commerce de l'Amérique, l’Angleterrs
et l'Allezssznc, Elles sout d’un caraë-
tèra très sérieux, et) sers difficile d'em-
pêcher les aventu:iers européeus et
américaire de s'engager dans le diffé-
rend et ceci aoulèvera des questionsir
ternationalss délieutes. Plusieurs pen-
sent que Péki: cett« fois cèdera sara
réserve.

G'adstoneétait indi-posé aujourd'hvi
et était nbe<nt Je 1. Chambra.
Ilyaeu c-uflit, le 23 juin, entre les

américsins et les juiis à T,flis, Les coza-
ques on: rétobli l’ordrs.

GRANGE.

Pari ,4— Il l'y à pas eu de décès
causés ps- le chel£ra à Murgeille: hior,
mais il y cu à cu cmq à Toulon,
Marse Nue, 4—Uno chaleur intente

qu'il fait rggrave les dungors du fléau,
Il s’est déclaré quelqu:s cac de petites
véroles.
Le Vigon, 4—Dix sept personnes sont

mortes du choléra ici,
Paris, 4—Ls status de Bartholdi, la

Liberté écleirant lu monde, a été ofi-
cieliement livrés sujourd’hui en pré-
sence de Muibm, Ferry éteut trop for
tement izdicyoeé pour y être présent.

D'ag:ésbios discours uni Été procon-
cs par Lesspy, Morton ef satres.

ESPAGNE.

Gibraltar, 4—len autorités espagnoles
et les autorités anglaises ant eu un dif-
férend au sujet des précautions à pren-
dre contre le choléra. Lez espagnois ont
essayé d'établir un cordon sanitaire à 50
verges deu U&nsa anglaises et ils ont été
abligee de faire revonir lours gens au-
delà du centre neutre.

Madrid, 4—Le-s budgsta ds Cuba et
de Porto Rico ont été diminués de deux
millions.

Rome, 4—Mgr C'Farrell, évêque de
Trenton, à eu une audienca auprés de
Sa Sainteté qui lui a dis qu’elle aimait
l’Irlande et rouhzitais que se3 droits
fussent respeciér

HONGRIE,
Pesth, 4—Il y à «u des Elactions au-

jourd’hui à Keoskmon pour le choix des
membros de le diète honroise.
De sérieuses émeutes ont eu lieu

mais les mililaires les ont réprimées.
Herr Ray, membre do ia chambre basse,
@ Été arrêté.

ALLEMAGNE.

"Berlin, 4 —Ls colonie sméricaino à cé-
xl ‘orê le fêto du 4 juillet par un banquet

l'ein de gsisté au salon des jardins zoo-
o, Ÿquec. La salle du banquet était ma-
gi fiquemezt décorte des couleurs amé-
rica ines et alleraand-~a. On 8 bu à le ;
gant ¢ de l'empereur et du Prégident
Arthy 1.

MONTREAN.

Trafis

Mont: Éal, 4--LS montant perçu par le
¥] GrandTi voe pendant i. zeranine fiais-

pant le £8 juin 1884, est de $338,753
dont $202,420 pour transport du fret ot
136,633 pour transport de passagers.

L'état de «oripie pour la semaine éur-
v'espondanto l’eunéo dernière acouso
uv moniant de perception de $373,002,
Lew Lonianis udditionnés ;our les 26
pre.nières semaines de cette année don

plications qui surginsert du différend |
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nent $7,968,503, ce qui montra une di-
minution de $1,063,876 sur l'année der-
nière, même période. :

Réglement de compte

MM. Johnson, Russell & Co, de cette
ville, ont réglé ?es réclamations de leurs
créanciers à 30 cte. par pisstre.

MM. H. & H, Merrill, de cette ville,
ont obtenu de leurs créanciers un délai
de 6 mois pour le paiement de la moitié J
des billets qui sont devenus dis peu de
temps après le paiement qui a été fait
comptant de l’autre 1nvitié,

Rumeosrs

L'un des membres des plus influents
du parti lib6ral de cette province a dé-
claré aujourd’hui quo son parti = régolz
do faire de grands efforts pour faire
connaître plusieurs scandales qui ont eu
lieu pendantla dernière sersiorn. À cette
fin das assemblées politiques auront

{Tien durant Iles nibis de l'Eté or tons les
faits dont il s'agit relont dévoilés aux
&lecteurs. '

Il est entendu que M. Mercier a réussi
à obtenir une preuveabzolue d'un nou-
veäu scänrlilé aùcôtipto de lu fameuse
clique, Il est à mêmeparcit-il, de pre-
duire des documents qui démontreront
que $700 ant été soutirés du trésor pro-
vineial pour gersir les ambitions êlec-
torales dos amis du fameux triumvirat.

Il s’opère aussi Un mouvement parmi
les chefs libéraux pour témoigner de
leur dévouement & M. Mercier et lui
venir en aide afin qu'il puisse conduire
la lutte à bonne fin,

   

IIARCO DE:é: BHOAUX-AUVTS.

Exhibition.

L'exhibitian qui doit avoir liau ici au
mois de septembre promet d'avoir un
grand succès,
La ville à aèjà voté 85,000 À cotie fi a.

Le Gouverneur Général Lord Lansdown
a manile:is l'intentios de préside: à
son ouverturs.

Réception ‘es savants anglais.

Le comité chargé de préparer la
réception A faire aux membres do as.
sociation scizntifique anglaise, Ont fait
des arrengoraents relstifs À l'arrivés de
ces mesaieurs, On s’est entendu avec
les autorit'a du colléga McGili pour
faire les préparatifs d’une séance qui
dait avoir lien aux salles de cette insti-
tution lo soir du 28 soû:,
Le comiié des uitoycns prépare uns

réception puur lu 2 ceptembre.

Décès.

Le présidert du Coledinian Curling
Club, si bian cannn dana tout le psys,
est mort hier soir. Le défunt a auc-
combé aux aticintes d’une maladie qu'il
a contrastée pendant les fêtes du der-
nier carnaval:

Incendie

Monirëal, 4—Cetto aprè. midi on an-
nouça aue le village Luchine étuit on
flammes. Immédiatement l’on apprit
aussi par communication téléphonique
que l’accisiauce les pompiers était Te-
quise & la baszserie Dow. Il c'écoulas
quelques temps avant que Jon pit
avoir du secours. On «pprit que les fiis

!télégraphiques étaient défruits et tout

ce que l'un sut de l’origix © de l'incendie
c’est qu'il comwengs a 1 Heure à l’hôte!
da Princ: de Galle ¢t eo propagos si
repriement que 19 bâtisses farent bian
tôt In proie des flarmuise. Le ventsoufflait
de l'ovect at & trois heures le feu mens.
çait de dévaster tout le village.

pe

Baeale deaapy eintementd

Les désappointements d’une espèce
ou d'uns autre croisent tout le long du

c'est toujours de Vinutten tu qui srriva,
Voici paulo tan setisle dd mérite qui

| ne frempe jamais l'affente. US Foe
 
tracteur des cors sans douleur” enldve

; sûrement 169 corps «5 pou du jours ; ob
* comme ii n’ast pas prôné pour d'autres
y Quérisons, il ne pout produire de dé--
sappointoment, E-sayez-le donc ei votis
avez quelque cor du: ou moux, Prenoz
garde à l'urtleclo * aussi jueta que kon,”
—N, C. Poison & Cic , propriétaires, à,
Kingston,

Jeunes &< ns livez ceci

La Voltaic Belt Co, de Marsha],
Michigan, offre d'envoyer à l'essai
pour 30 jours leurs ‘célèbres ceintures
électriques à toutes personnes, jeunes
ou vieilles souffrant de débilité ner-
veute, perte de vitalité et de foie et
eussi do rhumotismo, nevralgie, paraly-
sie ot autres maladies, On garantit lo

 

eantler ds la vie ; maîhonreuzemert, |

 

mi,

rétabli-gament complet de la santé, la
vigueur et la force, Il n’y a aucun
riequr puisqu'on accorde 30 jours
d'essui. Ecrivez-leur de suite et on
vous cnverra gratis un catalogue illus-
tré.

Empressez-vous ! ! Empressexs
vous d’en profiter

Chez À. BE. Boisseau, ‘rue St Joseph,
No 29, on offre en vents un coton jaune
do 38 poutes de largeur pour 6 cents la
verge. (Ce coton n’est pas une valeur
ordinaire), Eb lo public fera bien, d’y
voir,

Anesi : serges noires de $1.50 poür
908, Tona ceux qui n’en out: pas eu
neuvent encore s’en procurer.

Sréciulité, cashmire noire depuis 100.
62 mostunt. °

À Aux personnes charitables
Pendaut toute la semaine qui com-

moncsia le 6 juillet, on offrira en vonte
à la sacristio de l’église de Notre-Dame
de la Garde, une grande
jets très utiles qui oft 8t6 donnés pour
venir en aile À la dits église: Les géné-
reux visiteurs pourrent y prendre part
à une loterie dont tous les billets sont
bork, ainsi qu’au tirage au sort d’un
rertaïn nombre d'objets. Les personnes
charitable qui aiment toujour: à se-
couru las égligos pauvres août reznec-
tueusement invitées À venir encourager
les nombreux efforts dejà faits pour le
succèa de cétie bonne œuvre qui a l’ap-
probation de l'autorité compétents.

+

Uuantité d’ab:



  

 
 

Ca qui suita parudans
noire dernière Édition

hier soir.
 

Megantic

L'appel nominal a eu leu hier à

Inverness, comté de Méganti -,
Mess‘eurs Langelier et Turgeon, cnt

été mis en nomination.
Environ deux mille électeurs étaient

présents,
Les oratenrs ont parlé dans l’ordre

suivant, M. Turgeyn, M. Langelier, M,

Carou, Laurier, Thom. White, Tren-

holme, Boszé, Lvorgno, leitore Dul-

leau, Charles Langelisr, Desjardins,

Les writs jour l'élection da Mu-ko-
ka ont été émis. La votativn a lieu le
23 juillet.

Cottu élection est falta pour rexapla
cor lux député tory M, Bunguier, sui =

été disqualifié.

Les juurnaux de Toronto cnanonceat

que la célébation du grand jabilé, qui

durera toute la semaine promis w'êdre
au succès comp'et,

 

Le 2 juillst, on télégraphinit ce qui
suit su Globe, do St Albert:  Tnuis

Riel <st a:rivé à St Taurcut, ror la

Saskaichewan, 7ù lee mélis ‘r.nças où
8p anylñis sont réunis pour cocneidérer

leurs réc'amations :vco cui, Lie veulent

que ia rivière Saskui.i wan Leur serve

delign» de front, “vivant les aciennes

explorations ; ile demaudent wuesi les

mêmes scdi'ions nui out êt8 socordées

aux métis de Manitoba,

“a visite 19 M, Ris! deu Ton à HG

rentes cenjectures.

_—————mas

Burlington, Vt, 2 juillet 1384,

Monsieur le Rèducteur,
La snclft5 rautuella da St.Taan.Rap.-

tiste vous prio bien d'insérer dise 106.0
aimablo juurnel le zésultet de son
ILetion qui a en lieu le reat ryuiller
donde,

Voici les noms des officisra :
F & Jonchim, Président ; Jos TL Roy,

1 Vico-vrégident ; w P Girerd, 2 Vice-
présiient ; Léan HF Boaupré, Sev-aruh;
Charles Laurent, Acépto-aroh; Léon
Provost, Sac-corr ; À Cherrier, Trés ; T
Lavois, CA ; N Dorais, Aes-col ; O à
moureux, l Offori; Jza Graton, 2
off-ord.

Coniiié d’enquètes.—-Charies Courcy,
N Poissant, E Latulipps, P Courey, P
Boutiiiette, Israël Couture, Caissier.
Tout en vous remerciant

Jé demeure,
Votre humble serviteur

Léon Provost,
Sec-Corr,

 

À TAAVEIGS LA VIE

Personnel

Messieurs John Bryeon, M. P., W. J.
Porpore, M. P, P., W. Owens, M. P. P.
et l’hon. M. L. R. Ckurch, étaiert au
Saint Louis hier,
On remarque aussi & Québec Je colo-

nel Mo.tizambert de la batterie B ct le
capitaine Hingham de la Malbaie.

Gubernatorial

Le lisutenant-gouverneur Robitaille
est de retour & Bpencer Wood, mais il
repartira pour la campagns ces joura-ci.
Son Excellence le gouvarneur-généra]

à envoyé de Carleton au mess des offi
oiers et des sergents de la Batterie À
de beaux saumons.

Cancans

Co sont de mauvais farceurs qui ont
mis en circulation ls nouvelle que nous
avons ravnortSa, hiv, su grjet d'une
dame Lubè de St-Sauveur.

La fenaison

Les cultivateurs do l'Ile d'Orléans et
certains fermiera dans les alentours de
Québec ont commencé à faire leurs
foins.

Les journaliers de navires

-Les membres de lssection No 1 de
cette société, se sont réunis lundi dpr-
nier et ont choisi comme leurs officiers
pour l'année courante, les messieurs
suivants:

Président, M. Shanahan, vice-prési-
dent, M. Henry Cooper, eucrétaire, D.
Griffin, assistant secrétaire, Pater Caz-
sidy, trésorier, M, FE, O'Connor, gar-
dien, J. Quillly, percepteur pour la
dévision de Sillery, J, Nolan,

!-

Verdict amondé

On entrait en gare à la Rivière-du-
Lovp, quand on entendit le gfflet de lai
locomotive annonçant du dauker, et l'es
pustépers qui eurent la cudiosiié: de
régsrder en dehors du train, sapperçu-
rent, un Africain > avec un praust
rur Jo fos. Juste a Mavant de Ya loco-
cuotives i
La aifflet A vapeur, la sonnerie d’a-

‘srme, Je bruit du chemin de fe, rien
n'y feiemt, était-il sourd ? I fut jeté à
une cinquantaine de pieds par la loco-
roue, Un jury fut assermenté par le
;-or:nep du village, cù Je corps fut
aiporté. Le éas sembluit tout simple,
L'homme cet tort - fra. pé par Ia loco
motivs—- un vain de chemin de fer

vendu, Mais le coroner fit ouservar, qua
le juy avait oublié un point essentiel Ja
négligence ! ustoursez dit-il et amendez
voire verdéet.

Les juiéa retournèrent à lourchambie
Le réunion, et nmsandèrent leur verdict,
eu diaant qu'Ë n’y avait aucone faute
ib de l'ingénieur ou de la compagnie.
C'est bien messieurs, it le coroner,
mais gui sit Phomnie était peut être
cour, et A (tvoit bin te mention yt
cela, Cele fut umen té vncoro. Mais le
coroner ciait des plus original, remar-
G ‘à que !à jury +Va.b eubliôé de dire si
‘A train, était régulier, où un train
rixre, où de marcharcdises. Li jury
pour cetur fais revise rom verdict de
wanidre . satisfuire les plus serupuleux,
quémid ls corouer passant sa tête au
travels de ia fonêëire ouverte, dit: Dit
csessieurs, amendez encore votre ver-
dict, ex vr:ux nâgre est revonu a la vie.
Bt qvnt lo jury “ertit, À eut pu voir

la vieux dem:lant a chasun aon pa-
quet, car dit il, jeune puis l'avoir perdu
Di enten i 16 perdra, car il contient un
Latbillement tout neuf, que je viens
d'acheter & Ja Cie D'habilleme:ts,
Grande Urion, ue sk foseyh

cas dent polsonnement à !a Cauardière

Hier, lo docteur Samson était ap,-elé
Aang uno fa:ville À la Canardière, pour
tes d'empoisozn-ment.

ès grave 26 tordant dans de forts cone
vulsions C'était à pou près log symntd-
mes du sholéra asjatique.

Cette famille avait mangé de la ian-
gue qui avait été saléo insuffisamment à
la JnoJs0a.
La servante préteud avoir maryé la

veills de cette vinade.

Cu'adidaix A L’étude et à In pratique éu
droit

Voici quels ant lea étudiante qui doi-
vent aubir le 9 juillet prochain, à Trois-
K'vières, les épreuves d’un 2xsmen pour
l'adtnissisn à l’évude et à la pratique du
droit.
Pour Padmission à. l'étule-->M.

Aiélard Turgeou ct Jos Gaguon,"Lévia ;
416 Taschoreau, Philippe J Jolicœur,
jvan Chz Routhirr, LE À Brunet, C A
Lafrancs et L P Robitaille, Québes;
Ludger Alair, J Daminique Guay, Chi-
soutimi, et Aug Beaudry, Pointe aux
Tremblca,
Pour admission 3 la pratique—MM,

LD Mcrin, C Adélard (Gosselin, Ed Via-
sciette, Jean Bouffard, E. Geo Paré, Ph
‘Corziveau, C À Darien et F A MeCard,
Québec ; J M Tellier et Ant Adam, St-
Hyacinthe, et Aug Kinfret, St Nicolas,

Avis a la presse associée dela Province
de Québec.

L'Association de la Presse d’Ontario
fait cette été con excursion annuelle le
25 juillet, su fameux pare de Yellow-
stone, dans le territoire de Wyawing
viâ Toronto,Sarnia par le Grand Trone;
Sarnia Port Arthur et Duluth par le
bateau United Empire de la North
Westhern Tronsportation Co, Duluth
jusqu’au parc par le chemin de fer
Pacifique du Nord.

. Le renicz vous général est à Toronto
Je 25 juillet,

Le voyage durera quinze jours et
coûtera entre les cinquante et soixante
piastres,

L'Association de la Presse d’Ontario
1 cu la gracicuseté d'inviter la Presse
Ascociée de la provinte de Qué-
bec à faire l'excursion avec elle
aux ônes couditions qu'elle mémo a
obtenues.

M. Wm, Wainright,l'un'des premiers
officlers de la Compagnie du Grand
Trone, a infarmé par dépéche le prési-
dont de la Presse Associde 4 Québ c
qu’il accor [era aux membres de l’agso-
ciation qui prendront part à l’excursion
4.3 favenrs spéciales de Québec à
Toronto.

Les membre de la Presse Associéo
qui se diposent à faire le voysgs vou-
dront bien envoyer leurs noms au
président de l'association d'ici au 10
Jjuilist, inclusivement, par lettre ou
dépôche.

N. LuVAs8EUR.
Président.

P. S.—Les dames des membres sont admises aux mêmes conditions que les

de lIvtercoionied. Tel fut le verdist|

 

Il a trouvé les malades dans un état |

!nvait en déjà fort à faire >vec nn indi-

|

AVENTMNP
 mereSE

. membres des deux associations de la

presse.
R —

Encan de livres

Lencgn de la bibliothèque Stuart a
commerzéé h'er au soir au milieu d’une
grande éffluence acheteurs ; ello se
continuera cu s ir et demain, eamedi, de
24 heursk à 55 heures p. m., et fle soir
à 8 bras tous les ouvrages les plus pré-
ciong rvicnt à vendre. C-t encju a
lieu aux valles de MM. Oct. Lemieux &
Cie, 253, rue et faubourg St Jean.

ec

‘oujours le r:volver

Ou à mis aux atrêts, jousli suit, Vers
Il} heures vu corauo Mich-81 O'Brien,
ago de près de cinquante ans, of pore
d'une momtreuse famille, —on nous a

dit nouf eufan*s,
O'Brien réside, croyons uous potite

rue Champlain, No. 32.
Volel ce que Yona pu savoir après

‘rasintes cf mainte rechsschos au sujet
Gutgar os Toe ns ten
U Driv, sd plavlludel Lou ua triupio

d'i:vitude, ou s’il n’est pas un ivrogne
d'habitude, il a le gin ou le whisky
violent, lorsqu’l lui ar:ive d'en ingux-

| giter.
T1 parsitrait que, jeudi soir, de même

que depuis la veille, il so trouvait par
trop allumé, et que pendant gu'is était
sous l’influeneo do l'alcoolisme, il lui

| est a°virô d'avoir ans querellu avec un
noi: Brauchamp, l'un de sus voisine,
i qui Lalhoa.eusement, se trouvait lui-
(IL 18, its le temps, sous l’influance
: de queique Spree.
|

 
meuk qu’il “vait la dersous, ov fort,
carsit- 11, d’une licance spéciale qui lui
POLL wl Ga der dos mcives à lea à sa
Main0A, 4 même que sur lui, depuis
uno riple d'années, parce qu'il lai
servait aivivé d'avoir cu à souffrir de
morf«ins - ols avec cffraction, sb monté

| à gx rési.ionica, potits rue Ch.mplain,
‘dans lu cours de cette querelle pour
{amor de sopistolet,
| Pau icukb 55 temp: a, dalume Boau-
chump, “jui, avec son mail tieut un
dial da fut. zur lu :carché Cham-
wiadily oof CRBEOLG0 le pet escalier
do iu 16 Chorcp'ais aves 2 plus jeu-
Le do 3.gaiçunes, Alfred Beauchamp,
Êgé dwuviron 20 mis pour se rendre

| compte de ce qui se passait et ramener
son fil, à la maison,
| Malh=ircns-ment !s chicane avait
: déjà cu dus letempa .ure-mréquence.
ie mers coup de pistol-t, de la

OB.ii, où ‘e prisonnier s'était

 

  

   

TRE du
      

 
epi© :GuLt.s za résidence pour
iy \ py
s'uniparer da son wrmo 4 feu comme

! nous veuvna da le dire,
| Alîred Beauchamp re:‘a au pied du
fetit escalier de la 1ua Champ ain,

Pendant ce temps là, an con:table du
Loiv d: Msrcoux était à ’informer au-
près d’AI. Boatchamp dece gri avait ou
Livy, lorsque ‘a voiture qui avait véhi-

: CHoù frère, revint sur les lieux, of
Dextiunzmp, celai qui avait en maille à
partir avec U Brien descend de voiture
ct frapge à coups redoublés le sergent
da villa qui était avec son frère.

Immédiatement, on arrête le mai-
heureux agressour ct bier matin, on l’a

| Hrehaë! O Brien sentant probable-|-

{par un raisonnement du même genre,
Mich:ël O'Brien recule. La force

musculaire de ses tibias n’est pas abso-
lumentce qu’elle devrait être.
Madame B-auchamp et son fils

s’empresseut de g-gnar leur résidence
qui =e 1xouve presqe porta voisine.

Michrél O'Brien fort du son revolver,
dirigs Varme & fu sur ses victims.
Mme Beauchamp voit tout à coup

prsser au dessus de sa tête un éclair, et
entend en même temps le sifflement
d’une balle.
Son fils, qui l'accorapagne, — scte

héroïque qui lui fait bonneur—com
prenant is danger, qu’il courre ainsi
que sa mère, n'hésite pas & 6 sacrifier
pour Ven des auteurs de g€s jours, Gt il
sort do bouclirra sa :aère an ee teuant en
arrièrs d'el'e, en faos de l’agiessour,
Le deuxième coup da vy, ma’hnacen:

sement, purle eur Ini, ou if rejoin aos
balle dars Is jambe droie, -r3s du
genou,

Nesen à tatieisf, oc Perte 1 peer
“je euie tiré ‘pt le wriser.h &vi l'a cib
nine fe py5 Urns Has disprraut.

Roucheawt v0 & 0 vm
see TATru ‘ = ui

Les prix
À au + ie 6
GMO Libis Ho DF Matas. cola 4
avoir sondé Is plaie, n'a pu retirer la
balle, et il lui a fallu ajo.rner À plus
tard ga deuxième opération.
Le Dp Purke a dû dire & deux heures

cette apres-midi, en Cour ds Police, ce
qu'il co«naissait de la blessure, et de !
sa gravité.

O'Brien n ÉLA imraéuiaioment: «343,
jeudi soir vers minuit.

L'ôtat is la viciime, LM 1 Raw
champn’avuit pra ompiré hier ‘11110, “rs
li haures ; mosis il lui é1 it à peu près
impossible de marcher Ja balle à fit
Une tronén s ez cousdérablo dans le
gras de la jini ba, pres du genou.

Voilà une leças pour nabre bic
de police. Æsp'iong q 2 l’on
Mettre Co foivel plus en yg
que jamais ja loi qui défen! Te :
d’arme,d'nve rsar iâre expresse, à pici 6
d'amande et d’emprisosnement.
Et plus que jamaisl’on doit so moctrer

scrupuleux sur ‘esexoep!ins, 41 excop-
tion il peut y «voir.

=

  

 

 

Aux eufunie, qui ont Ma’ 2x y 1,
OU &bX 0:21 1e, on yi sont siteinis de
sorofules, “az. à la Salsep: roille d'Axnr.

rrOnnso

Havre du Paiais
Québre, £ Huillet,

Bateaux : Chrysologue Fou.nizr, Si
Thomes Montmegay, charge sruites
consignée à Joseph Demurs.

—James Brown, St Joschim, Mont-
moreney, 36 cordes du buis frauc,
coneignées au Séminair- de Québec.

—Frarçois Goulet, Québes, 17; cordes
de bois tranc.

—Philéas Dozion, Château
Montmorncy, 24 codes de
mêlé,

—Pierre More}, Chateeu Richer, Mont
nioreney, 35 cordes boiz lene.

—Auguste Poulin, Ste-Axnne, Beaaprd
33 cordes bois franc.

—Théodore Paré, Ste-Anne, Beauprs,
43 cordes bois franc,

—Louis Simard, St Joachim, Mont-
morency, 40 cordes bois fine con-
signées au séminaire de Québec.

—Ferdinand Houde, Su Antoine,
Tilly, 1 charge croûtrs, 5 cordes
blocs, consignés à M. J. B. Forgues.

QUAI FLOD

Il cher,
bois entendu en Cour du recirdsr, con-

damnnr pour azsnant ser zu homme de
police en devoir à une amande de $27
oinri qu'aux frais da la nnrrenite, ou À
deux mois de prises.

Mais revenons au blessé et à Michsël
O’Brien.
Nous avons déjà dit que madame

Boauchamp, femme d’un regrattier du
marché Champlain, mi-o na courgat de
l'incouauite d’un de ges garçons, rue
Champlain, était allée au devant de lui
avec l'un de ses enfarts, un jeur> hom-
me de 19 à 20 ans d\ nom do Alfred
Boauchamp.
On sritdéjà quo le i dre d’Alfred

Beauchamp était & veu près ivre et

vidu du quartier, du Lom de Mickel
O'Brien. S'apercevant que leurs efforts
de pacification, etc, dtalant restés
nfructuaux, la mère et le fils sont
remontés par la mêmo escalier de la
1ctite rue Champlain pour retourner à
leur résidonce. Ils allaient =ttsindre la
derniè:e marche de l'esculier, lorsque
Michel O'Brien est :vrivé.coué dan
Pistolet où suivi de fous tes Hsrbres

| du sn famille qui voulsient Je retenir.
Michaël, qui reconnait madame,

* Beauchamp, la mère, femme Âcée de

 

 

   
|puus de 60 878,—lui deny nde si vest
i blen l'un de ses garçous qui l'accompa-|
gine, of cn même tempé, sur réponse |
wiirmatize Jo madiwe  Beanchormp, il
frappe le jeune Beauchamp d’un csup
de poing à la figure. Celui-ci répond à
cet argument ad hominem inattendu

 

Goùlette, Marie Louise, capitaine Ro-
bert Boily, Baie St Pau], Charlevoix,
30,000 bardeaux, 5 plaveins pin,
carguisun CONsigude à Auguelo Lu
berge.

QUAI LAROCHE,
Gotlettes Aurélie, capitaine N Dugsault,

Montréal, lest.
—Muris Almenda, oapitaine 8t Hilaire
Baie 3t Peud, Charlevoix, 10 cordes
bois et 3 quarts œufs.

—Santa Cruz, capitaine O Boily, Mille
Vaches, 40 cordes bois.

—Palma, cspitaine J s-ph Degagn z
Saguenay, 4U curdes bois.

—Espérance en Marie, capitaine Chs
Potvin, Saguenay, 2,000 planches épi-
nette, 22,000 bardeaux.

—Matio Anne,capituino Taché,St [réuce,
==Charlevoix, 10 cordes bois.

QUAI RENAUD
—Chs Edouard, capitaine Chs Boulet,
Cap :t Ianoco,lest.

—Marie Eirnire, capitaine D Labrie,
Escouvains, 20 cordes bois.

—Elmire, capitrine C Tremblay, Sag 12-
nay, 3,000 y)-nches épiactte, 150
madiisrsdu, 30,000. bardenux, - -

——Marie Eléonore, capitaine Pednswl
Isle aux Couires, Cherlevoix, 200
Micots :utates, 50 couples voiillee,
10 cochen:, 100 douzsines œufs.

—-Matie Lois, eapt u Tremblay, Port.
neuf, 7ia Lévie, 15 tonn:aux yulpo.

—Emilie, cept. R. Gauthier, St Irénée,
Charlevoix, 17 cordes bois.
—Mary, sept. Guay, utecoulimi, 35

cordes bois.
—Marie Anne,capt. Tremblay,St Fidèle,

—Fepins, capt. T Panent, Trois-Rivières
est,

—Almanda, capt Lapointe, Saguenay, 30
cordes bois,

QUAL BAILE

—Marie Laure, capt Gury, Malbaie,
Charlevoix, 1000 nia?a : ierre.

—Hirondelle, o+pt Fos Gumê, Malbaie,
Charlevoix, 90) pieds pierre.

QUAT PRICE. |
—Lumina, capt A Warren, Sault au
Cochon, 23,000 risda ylanches.

—Waterfly, capt Hubert Wasren, Riviè-
re Noire, cargaison.

QUAI CONVEY

—Alwends, eapitaine 8 Rubeilson,
Meontivs, Labrador, 259 :ûts huile
Loup-Marin, 40 quaits harëng.

—Merie Artbémise, capitaine Harvey,
Malhnis, Chsslevoix, 13 cordes boir.

BOIS

A la insrée jandi la rnit, il eat arrivé
au Hatre du -'eis seul, 223 cordes de
bois de chn .f'» qu, aont 76 cont destinées
au Sétiinahe ao Québee.

: VADRO <a<dès AUX nvires
pads sun JU: ; Avuche, 127 nu
quai Renaud et lJ'au quai Cozvey.

Bio, tont près de 500 cordes hois de
chauffage nous sont arrivées aus une
seule marée.

Fu ent ae
A .. pus

 

Ports Birangers.
 

ARBIVAGEN ZT DUCARTS.

Stein, N D,4—To niwvire New City
cat parti d'ici pour Liverpuol, le 30 juin
dernier.
Brunswick, Georgie, 4 —La barque

Albbon, cnpitsiu« Thompson, est partie
pour Londres 19 47 nia dernier,

Hâvre, 4--7> 1er uo Jedar Croft est
parte le 16 juin lezzicz pore Chatham,

. B.
  

 

 

NAISNANC 4

Bazin—ie 3 -ourent, Mme J. V.
Bazin, un sa.guus

GAGNÉ —Au Duboury sb enw, le 3
du courant, là {ono de MM. Alfred Gu
geé, wire xnuisier, va i's.

LrEWETLSTATESERENET3

DICES

/ OUCT.—À 0 Roch, le 23 du courant,
à l’âge de 8 mois, Philipne-Riieée,
enfant de M, Biisée Sorey.

Tleern inhutis dimanche norês-midi,
à 4 haurès. sa convoi pari.ra du No 6,
rus Uciaye. Pueuts ct ar. s reat priés
d'y £sivter suoutre invitation.

RocueTTre—L> 3 juillet, au faubourg
St. Jean, à l’âye de 4 mois et 2 jours,
Jo-epirLoienzo, enfcat de M. Sifroy
llochette. 11 sera inhumé dimanche,
à 3 heures. Le convoi partira de la
demeure de son père, No. 80-82, rue
Richmond, pour la Chapelle St. Jean
Baptiste, et de là pour le cimetière Bel-
mont. Parents etamis sont priés d'y
assister saus a“tre invitation,

DroLEr.— Ce matin À l’âvo de 8 mois
ei 5308, Jorcph Atbe t Zéubirin Leu-

.1éat, enfant de 1, N. Droles, commis-
marchand.
La sépuiture aura lieu dima*iche après

midi le 6 juillet. Le corége funébrs
partira du No 19! rue St Olivier, à 3hrs
Parents et amis sont prices d’y assisier

sang sutra invitation.

BRINDAMOUR— AU faubourg St Jean,
lo 3 du conraut, Marie Joseph Arthur,
enfant de M, Narcisse Brin: amour, fils,
Les 1anérsilles auront l'su demsin

après miur à 33 hrs, Le convoi partira
du No 51, rue St Olivier, à 31 hrs.

Parents et amis sont priés d'y assister
sans autre invitation,

 

Marchands Généraux à Commis-
sion et Enpédieurs.

2, Abords di Chemin de Fer

PONT DE LONDRES,

LONDRES, S.-E,

Sont jrrêts à recevoir pour les vendrs à
commirsinr , touv-- espèce: de produits et
articles ue manufxe:-.“e conadienne. On
garuntit le plus haui ,ix du marché, et
on paye immédiatement MM. Brocke &
Cie, 82 chargens Quest de l'achat st de l’'expée
dition de tout-« —°ndces de produite et d’ar-
ticles-de mantuisoiuse européenne. ——-

Adrèssez le comantegementr of lettres
de chaugs à l’alrssce ci degcu.

29 mai 1834-—amlls

SituationDemande.
Un jeune homme ayant quelques expés

rience duns bey ommeren et pouvant fournir
de bonaes revommandations.

S'adresser rue Parloir, No 4,

644
  25 cordes bois, 2 juillet 1884—L£ 781

à

be
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